
90,000 1*1 KUKS DR TA
PISSERIE.GHITTY FRERES Manteau II PH. DESUETSune erreur.^a coque d'œuf est 

du ca cair**, c’est-à-dae .Je la chaux 
ou approchant ; cette chaux prend 
la fo. ce du vinaigre pour former 
u'i sel qui n’est pas mauvais à 
aval-T. La chaux se comporte 'e 
la même manière ch z le vimtigr 
des terrains nouvellement defri 
chés Dans les ten a n où il y a 
beaucoup de calcaire, de chaux, 
on pe t, sans inconvénient, bien au- 
contraire, enfoui des ré< o t s en 
vert ; Fs terrains n’aigriront pas, 
P isque la chaux prendra les uc •

Mais d.in~ les terrains iù il y a 
ièi peu de calcaire comme dans s 
champs argileux, silicieux et h hia- 
tenx, il y a toujours de l’iufonv, • 
nitnt à enfouir d s récoltés vertes 
à mains que l’on enfouisse en nie
ra. temps" le contre poison, c’est- 
à-dire de la chaux ou des terres 
calcaires de route, ou des cendres 
en quantité, cenlre de houille, de 
bois ou de tourbe. Il y a de la 
chaux dans h s unes et daus les

La chaux bien employée dans 
le suis, qui n’eu contienne pas, 
pi oduit toujours d’heureux r sul* 
t s ; mil employée,- e.le en produit 
si vei l de très mauvais. Ce n’est 
point sa faute à elle, c’est celle du 
cuit valeur.

1 s gens ont- pensé que puisqu’ 
un. p nie quant té de chaux dins 
un - ter e bien fumée, augmentait 
le hitfie des produits, une grande 
quantité de çette même chaux les 
ai i me nierait bien d’avantage. C’é 
ta t le grand moyen, le grand se 
ci ut .d’obtenir des merveilles, I 
n (ait presque plus que-tion de fo- 
m er, on ne parlait  ̂u*- de la chtux, 
on en abusait. C'est ainsi que beau- 
ci ip ont fatigué 
a, lès cela ils se sont m s à condam- 
n . la chaux, à mettre sur son 
ci nipte tout ce qui leur arrivait de 
L heux, à crier que ce n’etait point 
nu engrais. Propos d’enfants en 
c ère que tout ceci ! C’est comme si 
1’. ii soutenait que les ceudr- s ne 
s it pas un engrains parcequ’e v* 
l oyees seules, sans Ilimier, et tous 
lans, sur uue terre, elles finia- 
s ut par ne plus donuer de bous 
r ultats.

Avec la chaux convenablement 
e ployôe, il n’y a pas de m-compg 
t. s à essuyer. Nous croyons que 
!<• plus souvent on l’emploie mal.
A i lieu de chauler une terre au 
i ornent des semailles, et à raison 
d 75 à 100 minois par arpent 
i our 3, 8 ou 9 ans, on f rail aveux 
d ré luire la quantité et de chau- 
1 i à d- plus courts intei va les 11 
a s?üôt la ne ge partie. Le fumier 
r gâte |.as la chaux pas plus que 
1 beurré ne gâte la sauce

Voyez d’ailleuis ce que nous 
wons dit de la chaux eu pariant 
ces amendements.

IV|archand Tailleur
180 Rue Rideau 180

312 314 RUE WELLINGTON OTTAWA Nouveaux patrons, couleurs 
brillantes. Vendues a 

Ixm marché chez
Importateurs et Commerçants d’Ep.- 

ceries de Choix, Etc., Etc.
Nouveau et Frais et 

ont Très Bas.
I weeds à l'imUtln 

mieux “ehc
ns. et h Hatiilllemente les 
iis!» et de» derniers 
patrons.

Notre Stocky est 
ix s .1. B. l)lTF()IM>,TRES BON THE POUR 20 CTS. U LIVRE

AU PLUS BAS PRIXNous commençons aujourd’hui à offrir notre nouvel assortiment d'ar
ticles de modes de printemps et d'été.

108 Rue Rideau, 108VKNEZ VOIR 5*

CHEMIN DE FER

à» Eîi§if INTERCOLONIAL•sManteaux. Dolmans, Visites, Jerseys, 
Vestons et Circulaires Imperméables

ù une GRANDE REDUCTION

TAILLEUR COUPEUR
TAILLAGE GARANTI

l'.UUA
L* Route dlrecte entre l'Ouest et tous les 

pointu du Bas «tu St I.mirent, de U Baie 
d, 8 Chaleurs, province d«' Québec ; ain
si que le Nouveau-Brunswick, la Non 
velle-Rooeee, VIle du Vrinee Kdonard. a 
Cap Breton, les Iles de la Madeleine, 
Tem neuve et St Pierre.

Les trains express quittent Montréal et 
ilifai, tous les jours (dimanches exceptas) 

et se rendent à destination de tous cea 
jioints, sans changement de chars, eu 3t

Iaif trains express de l'Jnteroolonial qui 
sont dans ers directions sont brillam
ment éclairés par l’éleotrioiUt et chauffés par 
lu va|ieur de lu locomotive. Tout oela donne 
euueoup d'uvniiluges, de t 
reté aux voyageurs.

CHEMIN 1)K FERtyanteaux de Dames une Spécialité
204 Rue Dalhousie 204 “CANADA ATLANTIC"Argent comptant n..

USTAJE3. BOYER I
NOUVEAU SERVICE RAPIDECOUVREUR EN METAL DE TOUTES ESPECES 

Ferblantier. Plombier et Poseur d'apparei's | 
de toutes sortes, et aussi grant assortiment | 
de Cages d'oiseau, ustensiles de cuisine, et 
tuyau on plomb pour aqueduc.
NO. 284 RUE DALHOUSIE.

LA VOIE LA PLUS COURTECette offre ne vaudra que pour quelques jours et nous engageons les 
acheteurs à se hâter. sonfort et de au -

i,ee oouvois partiront de la gare de me Klgln 
comme suit

1. K.XPKKss DK MONT- J 
KKAI, rapide n urrétant 

qu’à ( aSMelman et Alexandria eiurti Ottawa 
et le (Vitcau, arrive à Montréal h 1 -. I.T, se [ 
reliant avec le trains du Grand Tronc pour 
l’hat et le Sud Kst.

NOUS BAISSONS LES PRIXOn donne un present )a-h nouveaux et élégant* trains expreas, 
ceux de jour et ceux de nuit m dirigent aux9.00 A. M.et nous offrons les plus plus beaux patrons et tissus eu ETOFFES à ROUFS 

INDIENNES, SATEENS, GUILLAUMES et ETOFFES à ROUFS qui 
lavent, à des prix qui étonneront les acheteurs.

memes endroits.
AVEC CHAQUE l‘AH8AIIKHM K.T l>KN MALLES 

(’ANAIIIKNNK Kl'HOI'kKNN*
Ixas passagers pour la Grande Bretagne ou 

In ('•outillent, quittant Montréal ,1e vendre- 
di matin arrivant à temps samedi pour 
rendre le vapeur destiné transport de 

la malle, A Halifax.
L'attention des expéditeurs se porte di

rectement sur les grandes faeililés offertes 
par le train |H>ur le transport de la fleur et 
en général de toutes les marchandises A des
tination îles Provinces de l'Kst et de Terre- 
neuve aussi pour l'exportation des graine 
et des produits ex|>édiés aux marchés de 
t'Kurope

Pour billets et informations concernant le 
et le passage s'adresser A 

G. W. ROBINSON, agent pour les passa
gers et le frd do l'Kst, IBflJ Rue 
Saint-Jacques, Montréal 

K KING, agent des billets,
27, rue Sparks, Ottawa, Ont.

D. POTTING K R,
Surintendant-Général 

For, 1 
IHHV. /

Voiture L'K.XPKKSS DK MONT 
RK AL5.00 P. M.

qu'à CaHselman et A Alexandria outre Otta
wa et le ( Yitoati, a on char r.-footoir, et ar- 

a Montréal A 8.20, se reliant aux trains 
rai el du Grand Tronc

n'arrêtant

D. Gardner & Cie.ACHETEE CETTE SEMAINE

L’assortiment est considerable
du Venir 
|K»ur tous points A l'Kst.

I/KXPRK88 DK BOSTON 
et N KW-YORK (passau' 

par le ('ôteati et le nouveau jior.i en acier ) 
pour Rouses Point, St Albans, Saratoga, 
Troy, Albany, Boston, New-York, Phila
delphie, et tous les points au sud, a 
chars dortoirs depuis Ottawa juaquA Bob 
et New-York. ( vo troin arrête A toutes les 
stations entre Ottawa et Rouses 1‘oint.)

n ir l RI TRAIN LOCAL pour 
0.10 n. III. tontes les statlonsentreOt- 

Céteau, et se reliant au 
and Tronc |smr tous les i

—A LA—

NATIONAL M’F’G. CO. 
160 HUE 8PAKKS

1.35 P. M.

leurs terrains. Et 835,000,00 GRAND CHOIXPersiennes,
Toiles et Poles Pour trente jours seule

ment nous offrirons les plus 
grands Bargains qui aient 
jamais eu lieu dans Ottawa: 
$35,000 valant de Montres, 
Bijouteries et Argenteries, 
a plus bas prix que dans 
aucune autre maison du 
Canada. Ne manquez pas 
d’assister a cette vente, qui 
sera positivement la plus 
grande vente de la saison.

—ue—
Monuments,en Granit Ecossais, Granit 
de la Baie (le l 'undy, ou en Marine 
Clôture et Poteaux pour enclos de 
toute sorte.

a Rideaux
( 'ôteati 

points A
law a et le 
avec le Gr 
l'Ouest.

On sc procure des billets, les lits et Ions 
renseignements en s'adressant an bureau des 
billets, 24 rue Sparks, bloc 
sel, ou à la gare)
K. .1, ('llAMBKRLIN. ('. J. SMITH 
NtirintcudapL Général Agent général des 

V hhii n-v

Les meilleurs marchés dans la ville
Chemin deNational Miff. to. Mon Propre Ouvrage

Toujours en main. Tout 
bien lettré et garanti fi©L- 7 Whites

PJIA,'MAGIES

de l’hôtel Rusouvrage est 
aux plus bas prix,160 RUE SPARKS 160

OTTAWA.

R. BROWN,A VENDRE Coin des rues Rideau et 
Cumberland,

ET AUSSI
Coin des rues Sparks 

et Bank,

Ottawa, H mars
94 RUE GEORGE,

En face du Marché By, Ottawa.
[1

Bijoutiers en gros et en détail
98 Rue Rideau 98 ,1

A. G. LAROSE O-s meilleurs finalités 
il.- rharlion bilu-a. & a. f. mcmillan. fn

Un Piano a un 
prix modéré.

Pour plus am
ples informations 
s’adresser au

TAPISSERIES 11Comptable, auditeur, syn
dic, et agent d’assurance, 
sur lavie, contre le feu et 
les accidents.

ATTENTION 1 BIEN CRIBLE 
ET TAMISE

OY EILlJ a BEI,

Pour un mois seulement
FB3SraE}Z--Y--BIE]3SrriT/.i*«TKï('K i:t ii au ms

se font un plat-ir de remercier le 
r l’encouragem-nt qui leur a été

de neuve ir tout le monde à

public
donné, il Fendant ce sacrifice nous vendrons 

x coûtant. Souvenez-
po 121 RUE RIDEAUla invitent
venir lain- uue visit- A l.-ur magasin ; leurs 
marubundiees sont du premier choix,

FITZPATRICK 8 HARRIS
P6 rue William

papiers aux pri 
vous que ce n’est que pour un mois 
seulement.

Tapisseries depuis 4c. Papiers dorés 
depuis 20e. en montant.'■Mkmm

l.a («nlr[du palu (Sue.de A. S< ytmld
Collections faites promptomont
# Telephone 189 ï»

Les boulangers ds Montréal ont 
tonn uue ass- mb é-t et il a ôté réso
lu de prendre tout s les mesures 

écess tires pour vendre le pain au

l'Iusienrs boulangers de ’a vil e 
qui sont établis depuis longtemps 
< nt des de1 tes de livres s-* 11101114111 
jusqu

un moulant ccnsidérub.e tous 1 s

K* K NPARHH,

BLOC RUSSELL J. F. Belanger, 169 Rue BankMo 1.5 COIN HÏS BOSS
'York et Balhoiisie

IN--CK UN ANN INNIXAT

On mm-le de Montreal que jeudi 
dernier, un jeune ang ais nommé 
K raber, e t d «paru mystérieux - 
ment du Grand C ntrai HAe1, où il 
demeurait

L détective Hob n<on, qui s’oc
cupait de c He alTtbe, a visité, hier 
les chambr.s occupées par ce jeune 
homme, el a découvert que les 
ni tirs et les tapis en é ta eut souillés 
de sang, ainsi que les dra^s du lit. 
Dans un coin se trouvait un ra oir 
sur lequel étaient co.lés des plaques 
d3 sai g < t dJ cheveux.

Tous tes elf t- de Kunb r furent 
immédiat:m«.nt envoyés au poste 
eeuiral de polie. Auiès la saisie 
M Styles, le propriétaire de .’hôt 1. 
vint au post - et réclama I sbigi 
ges de son anc en p nsionuane eu 
paiement d une petite somme que 
lui devait ce dernier. Comme il se 
livrait à des démonstrations de mé
contentement bruyantes, le pro
priété re fut loge dans les cellu es 
el, ce matin, il a été condamné à 83 
d’amende ou 10 jours de t ris n.

Un mandat de revberi h s .•■.'» 
émané pour fa re de nu i v. 1. s p 1- 
quis.t ons ch-z M. S y < s.

Le détective Carpenter est par i 
de l a ville, parait il, en voyage dr 
découverte au sujet de cette allure 
my-i'ér e ise.

Fonds de Banqueroute de Larose et Cie., chez
BEYSON, ET CIE.,

à $20,000 et la diff iculté d.- la 
lion rst cause qu’lis perdent

U11 boulanger a dit qu’il croyait 
que l'on s’entendrait pour réduire 
le prix du pain lorsqu’il sera vendu 
au comptant.

LE MONDE EUROPEEN
Un pub iciste frança'S dont le 

nom f -it autorité écrivait récem
ment que ri la monarchie é'ait à ja 
mais réiabüe, • soit au profit des 
d'O léans, soit au profit des Bona
parte, le roi ou l’empt reuj n’aurait 
rien de plus pressé, eu prenant pos
session du trône, que proscrire les 
autres prêt udauts.

Cette afliimation extraordinaire 
n’a pas manqué d’être ielevée 
par les journaux monafch:9-

GRANDE VENTETentative de enlclde

Une jeune fille nommée Louise 
Gréatoiix, âgée de 14 ans. employée 
romine servante au No 458 rue Guy 
à Montréal, a tenté hier de se suici 
der en absorbant une dose de vert 
de Paris

Après avoir préparé les malles 
de sa maître:se qui payait pour 
Toronto, el e descendit à la cuisine 
et se fit une tasse de thé, dans la4 
quelle elle versa une dose de vnrt 
de Paris, qu elle avait a< heté le soir 
précédent dans un magasin de pein
tures de la rue Saint Laurent.

Elle ressentit immédiatement les 
étranglements du po son et un mé 
deciu fut appelé auprès de la mal
heureuse enfant qu’il sauva en lui 
administrant des antido es. Elle fut 
transportée à .’hôpital Général.

ARGENT COMPTANT
Habillements et ChaussureOn y a répondu en publiant la 

déclaration suivante que le comte 
de Paris auiait faite devant ses

“ Non seulement /ouvrerai les 
portes de la Francj aux Bonaparte?, 
parce que je sait combien l'exil est 
cruel, mû!' je ferai ramener aux 1 1- 
va:idcs h- ceii tr .-s de Napoléon 111 
et du pr.iice impérial ”

BRYSON, GRAHAM & CIE.,
Habillements de Messieurs,

Habillements d’Eqfants, 
Chapeaux et Chaussures,

A jour 1 hui que M. Bismark est 
rent e daus la vie privée, ou fait 

si longue Agenh demies f irloü!Terrible srrldsst

Uu nommé Louis Martin que de
meurait avec ton beau-père, Louis 
Roy, au coin des rues Richmond et 
du Bassin, à Montréal a été trouvé 
hier soir, vers sept heures, gisant 
dans la rue des Commissaires, près 
de la rue Saint-François Xav er.

On fit mander l’ambulance de 
l’hôpital général ; lorsqu’elle fut ar
rivée sur ie lieu, le malheureux 
était mort.
Son cadavre a été transporté à l’hô
pital où les médecins ont déclaré 
qu’il avait l’os de la mâchoire frac 
turé et quelques artères brisées.

L’opinion générale est que le pa - 
vre charretier s’en revenait de sa 
journée de travail, lorsque son che
val commença à se cahier et voulut 
prendre le mors aux dents. En es
sayant de ie retenir, M. Martin fut 
renversé de sa voituie et une des 
roues lui passa sur la tête.

£|r ocès, on juge 
carrière politique.

Un ancien homme d’Etat Lan
çais Emile Olivier reproche à M. de 
Bi mark tr-ns f iâtes capital.

La pr. m;eie, c’est l’annexion de 
l’Alsace't.oria ne. La seconde est 
d’avoir cr 1 èlie toujours le maître 
du sulfr ge unive-sel. La trois- 
sièm •, et la plus lourde de toutes, 
est d’avoir forme la triple allian e.

Qu nt à la lr pie aliianc’,M O i 
vii r considéré qu'elle est simple
ment défensive. L la juge me 11e 
impuissante, étant, donné que VA1- 
magn 1 ne peut rien contre la France 

! - la Russie.
O-, la Russie est l’alliée de la 

France et n’entreprendra rien co - 
tre ce dernier pays, à moins d’é
carts diplomatiques de revirem nt 
4’opnuous qu’il n’est pas enco e 
pOE-uble de prévoir.

■ dj-cm s gui ântroduiron* eos montm ; 
I et ulii) de ni-us ; roicger conlr.- i- • 
I g<i*.iaieur»trt marclui > gui vr<luu-
■ n<!raicul liefoite*qu»i.til< . rvi.s w,... 
F «•» que tlugue pefw«n. c 
'«lUKOK c ri nuullnii'w «rrc Sun oril'S

___ l’rnKigeent à ew)«t de (lire des ven-
X fA !• ••» aree I anmente uolurK
----  w w gue c-us cm o, on» gr.m erre
CXr —t ni'nlre. Si.riccepur.ndeyx.ee nue

âXel tel que rrprév.nlr*. vou» 
* poorre* payer U d.fl.:rrn,-,

fcœCS

'ZZÆZtJs.Z
nmotredurer*i- v / re

Si BRYSON, GRAHAM ET CE )

SEULS AGENTS 1*0UR I.E8 THEN DK TETLEY ET OIE. LES THE 
LE8PLL8 RENOMMES UD MONDE. B. G. & OIE.,

Fonds de Banqueronte de J. N. Portelance & Cie,
CHEZ ZBPt^SOlsL GKR-AHHHAHM- &: CX3B,7

D
.0.a

FABRICANTS DES CELEBRES

PIANOS NORDHEIMER
Sont aussi agents pour les fameux 
. pianos Chickering, Steinway 

et Haines, et pour les 
orgues harmoniums dej 

Estey et KimbalL

Grand assortiment de pianos 
de seconde main à des prix 
variant de $26 et plus.

Conditions de paiement de $3,eo a 
$10,00 par mois.

FABRIQUE ; Bue York Toronto,

Salle de vente a Ottawa
61 RUE SPARKS

FAITS DIVERS
Causerie Apicole

n«*Meuicritl* minéraux
Le- subtan:ances inorganiques ti

rées du lègue minéral el qui con
courent à la nutrition de la plant- 
portent le nom d’engrais minéraux. 
Plusieurs mnéraux servent d’amen 
dements seuls, d’autres servent 

l conime amendement.
! Loua avons parlé de plusieurs 

- » d’entre eux en traitant Tes amende
ments. Mais nous en parlerons corn 
me engrais, car car la plupart attei
gnent cette don b e fin.

dk la chaux— La chaux est un 
amendement ; mais au si un * xce!- 
lent engrais. Pour qu’une terre 
soit de bonne qualité, il lui faut un 
peu de tout, et que, principalement 
la chaux n’y manque point, car 
tous les végétaux s’, n nourrissent. 
La chaux qui est dans leurs cendres 
le prouvent du reste. Par con-é- 
quènt, lorsque vous en donnez aux 
argiies qui n’en ont guère et aux 
terrains siliceux et schhteux qui 
n’en
se r-’jouGseiit el font fêle.

Il ne fan pas bon d’emp!* yer la 
chaux sur les terres quand e 1 e^t 

Dans cet état, elle ett caus

ent pis du tout, les plantes

tiques elle biù e, et elle perdrait h-s 
graim s qu’elb tom heian. Ou la 
met donc, en petit tas sur le champ; 
elle se délite, ell< fleurit, et apres 
quelque temps son tmpioi u’offre 
plus d’iLConvement. Ou bi- n en
core ce qui vaut mieux, ou la mé
lange tout bonne ment avec de la 
terre sous f rme de composts ou de

La chaux n’a pas seulement le 
mérite d* nourrir 1- s végétaux, elle 

celui d’tmpêvhtr l’aigreur 
des terrains, et après 
agit comme engrais, cLe agit com
me amendement.

Vous savez que les feuilles, que 
es herbes qui pourrissent, donnent 

d-s eaux acides dans le genre du 
vinaigre. Os eâux-là gâtent F roi, 
le rendent ai^re elles plantes d ii 
tes n y poussent p?s volontiex's. A 
la place d’un bo:e défriché, d'une 
bruyère déchifrée, vous avez un sol 
aigu, à cause des millions de fenil- 
qui ont pourri là pendant des siècles 
A la place d’un pré marécageux que 
vous avez assaini et coupé à la 
charrue, vous avez un sol aigre, à 
cause des roseaux, des joncs, des 
mauvaises herbes qui ont poussé et 
sont mortes là, peul-ô:re aussi ren
dant des centaines d’années. Eh 1 
bien, sur ce sol aigre, toutes les 
plantes que vous semen z ne vien 
draient pas volontiers, ne prospé
raient pas : il n’y a guère que l’a
voine qui résiste bien. S 
mettez, sur ces terrains nouvelle 
ment défrichés beaucoup de ch iux 
ou beaucoup de boue pierreuse de 
route ; si, apns cela, vous faites un 
labour croisé pour mêler le tout, 
terre, feuilles pourries et chai;x, 
comme il convient, l’aigreur sVu va 
et vous pourrer semer autre chose 
que de l’avoine.
‘ Voici en deux mots l’explication 
du mystère : vous n’êlep pas sans 
avoir entendu dire aux anciens 
que, pour guérir une personne de 
la fièvre, il fallait mettre un œuf 
de poule, un œuf frais avec sa 
coque, daus un verre de vinaigre, 
l’y laisser pendant 24 heures, le 
retirer, et après cela, laire boire le 
vinaigre à la peisonne malade. Au 
premier abord, l’on s’imagine avoir 
Affaire à un remède de cheval.

a aussi

«iroTTRwrAi» oiTOTiDranrPiM1* pur U Cie., 4 lmp. 414.4M Sus Sauter.
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OSCAR McDONELL, Directeur de la Redaction.
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La Tiibune de Suint-Hyacinthe vient <l’ut 
teindre sa troisième 

Nos félicitations
éede fondation

M. Mackintosh a reçu prés de 900 votes 
de moins que feu M. l’erley et M. Chrysler 
J 200 de moins que M. McIntyre.

11 n'a été enregistré que 5,21)3 votes el M. 
M. Hay et. Chrysler réunis ont reçu 3*5 
votes de plus que M Mackintosh.

“ Chacun se plaît à reconnaître que la
Minerve a rem lu un immense service à la 

*' cause conservatrice.
Ce serait bien la première fois.

M. A. Dcmlop 'le Pembroke a été choisi 
andidat conservateur pour les élev 

tiens provinciales en opposition à M. Tho
mas Murray, libéral.

10 bulletins ont été rejetés samedi. 
IVm autre côté, une foule de noms d'élec
teurs duomeiit q ali fiés n'étaient pas sur les 

John Thompson etlistes, notammv 
l’archdencon Lauder

Nous nous y attendions 
C'est M. Joseph 'l'i- si 

Mackintosh, l’influence 
n'y était pour rien

De la Minerve, bien entendu, ce détail.

(pii a fait élire M. 
gouvernement

:epté la situation 
es de ses amis et de

M David dit qu’il a 
de shérif sur Ici institue 
Vhmtorabîo M. Thihvaudeau en particulier, 
dans le temps et de la manière qu'il fallait le
faire et que toutes les rumeurs contraires

Nous lisons dans le Courrier </.. l’anada 
Pendant l’année 18*5 SC*, la dernière an. 

de 1'ministration des ■ onservateurs, cc 
, ;io.i.. Mi,48, et MM. Mercier

extruvaga» te 
la vérité très considérable, 

neincnt de l’économie a-t-il ré- 
Les ciseaux de M. Mercierdoit ce montant 

ont ils taillé ut retranché tout ce qu'il consi
dérait être des dépenses inutiles, et faites 
par gaspillage et pillage Car telles étaient 
alors scs courtoises expressions.

Le budget des dépensesjpour 1SS9 90 de
ni mdc pour le service .le (’administration de 
la" jVistiue la somme de $419,170,98, (procès 
verbaux p. 1811 plus 
neile do $50,773,34, \ 
des procès verbaux, p. 213), faisant une nom 
me totale de $109,944,32, soit une augmen
tation de $107,197,84 dans une seule année 
ct Jans un seul département.

somme addition
mandats spéciaux

Noue lisons dans la Presse
Le calcul des ministériels de Québec est

de faire croire au manque d accord entre 
les membres du parti conservateur 
grosse ficelle
Ion est le chef reconnu, estimé et admiré de 

va à la tête de l'opposi-

l’honorable M. Tail

il re
tio» jusqu'à ce que la coalition régnante ait 
été défaite aux èlcetic ; alors M. Taillon
sera le Premier ministre de la province 
qu'il remettra dans les sentiers de l’honneur 
et du bon crédit public.

Voila le court et le long de tous les can- 
cans inventés pat Y Electeur ou par l'Eten-

D'autre part, la plus étroite union règne 
entre tous les lieutenants de M. Taillon, 

arracher laqui ont une seule chose 
province des mains de ceux qui la ruinent 

point (pie nous deve-et la déshonorent
nous un objet de pitié aux yeux de tous les 
hommes d'affaires Xprès avoir nettoyé ces
écuries d Augiae, comme a dit fort à propos 
M. Tarte en parlant des officines ministé
rielles, Usera facile de désigner ceux qui 
peuvent faire respecter la province et l'ad
ministrer sagement.

Les elections a Ontario
La législature provinciale d’Ontario a été 

dissoute samedi dernier.
La nomination des candidats aura lieu 

jeudi le 29 mai prochain et le scrutin le 5

L'UNION ST-JOSEPH

"ne belle eèrèmoule
L'Union .St Joseph a célébré, hier, sa fête 

pi trouait- par une procession et une graud’- 
solemivllc à l'église Ste Aline.

&t-Joseph ct les autres sociétés 
de bienfaisance de la ville, de même que des 
délégations des sociétés de Hull, se sont ré
unies le matin à la salle de l'Uuion St-Jo- 
eeph, rue Dalhoueie, et se sont rendues à 
l’église Ste Anne en grande procession, mu
sique de Ste Anne en tète, et la Ly- e Uaiia-

Ll

C’est M. le curé Priulhonune, assisté de 
diacre et sous diacre, qui a chanté la messe, 
et le Révérend Père Autouie, de l’ordre des 
Oblats, qui a prononcé le sermon de circons- 

La partie musicale était très belle
et a été très bien remplie parles élèves de 

Pendant la messe on al'école des Frères, 
distribué aux fidèles un magnifique pain

Après la messe la procession 
niée et a défilé par les rues St Patrice, Dal- 
housie et Catluart jusqu’à l’orphelinat St 
Joseph où les meml 
ciétés ont prie part à un magnifique ban-

s’est refor-

res des differenteo so

avaient décoré leursPlusieurs citoyens
et tendu des drapeaux sur lede:» ure* 

parcours de la procession.

LE CANADA
Journal Quotidien du soir

LA VALLEE DE L’OTTAWA
Journal Hebdomadaire à 16 pages

Directeur delà réda' 
Secrétaire “ 11
Rédacteur de ville . .

Ose a* McDoHiru. 
. . . 1*. A. J. Voyk* 
. Flavibn Moi-pet

BUREAUX : 414 et 416 Rue Sussex
OTT-A-W-Ô-, ONT.

Luudi 28 Avril 1890
fPEOS DU JOUE

LUSSIER & ROUTHIER,
Avocat*, Note Ire, ele.

Bureau — 569 Rue Sussex
(Coin de la Rue Rideau, Ottawa, Ont.) 
Argent àprêter Avec 

l’emprunteur.
A. E. LUSSIER, B. A.

avantage spécial à

M. J. ROUTHIER

M. J. GORMAN, LL.B.,
(Successeur de L. A. Olivier)

Iroeat Solliciteur, Notaire, Etc.
—BUREAU—

Col» Se* K ne* Bldeau et Si
OTTAWA, Ont.

j^-AKGENTA PKETER

O’GARA MacTAVISH & WYLD
AVOCATS. SOLLlCITEUho. N OTA IP ES.

Bloc Hay, me Spark Ottawa, O
PRK8 DK L’HOTEL RPBSKLL 

Mabtin O Gara.Q.C. D B. MacTavish Wm.Wvl

Dr. B. Chevbîeb,
276 Rue Dalhousie

Heures de Consultation 10 à I2a.-m.,aà5 
p.m., et 7 à 8 p. m.,

l e* Racket »hop*Nous ne sommes pas de ceux 
qui conseillent aux Canadiens- fran 
<;ais d’être susceptible* outre-me
sure ou de se croire insul és chaque 
fois au'on les regarde de travers ; Nouvelles de Quebec
mais'nous sommes encore moins Quélwc «avril-Ui. vendeur de bouteille, 
du groupe oui ne ressent rien, dont nOHllllé j R r, ■ tt , tl. air.-.té hier matin 
le sang 11e monte plus du cœur au par les detectives Fleury et Walsh, sur 1 
cerveau quand l’insulte est directe, cusation d’avoir obtenu de l'argent sous de 
llagrante et qui voit sans protester faux prétextes, au prejudice de M. Arthur 
l’insulteur marcher au triomphe 

Les esclaves romains jetaient des 
Heurs sous les pus de leurs mai

APRES LA LUTTE r 28 avril —On fait une guerre 
ux bucket shops que l'on prive

New-York 
à outrance a 
du service des côtes

Après comme avant la lutte nous 
sommes très à notre aise.

L’élection n’avait pas pour nous 
un caractère exclusivement politi
que. Lee questions du jour n’ont 
été que légèrement touchées, et 
comme dans toutes les luîtes à trois 
ou plus il a été plus question de per
sonne eijde groupes que de partis.

M. Mackintosh avait pour lui le 
prestige de la politique fédérale et 
l’influence toute directe qu’exerce 
le Capitole sur la ville d’Oltavva.

M llay était soutenu par l’Equal 
Rightisine, parti riche, habilement 
organisé et soutenu par toutes les so
ciétés s crêtes.

M Chrysler, le candidat libéral, 
fort dee 21150 voix obtenues par son 
prédécesseur dans l’arène—M. Mc
Intyre—avait l’espoir de passer fa
cilement entre les deux autres aspi
rants et, de plus, le concours d'ane 
pléiade de brillants orateurs.

M. Mackintosh l’a emporté ; M. 
llay a pris beaucoup plus de vote» 
qu’on ne l’avait prévu et M. Chrys- 
1- r a eu le pire sort.

Les meilleurs prophètes ont été 
trompés. Aujourd'hui comme sa
medi, nous rencontrons îles urgani 
satenrs de tous partis qui nous 
avouent ne rien comprendre à la 
tournure qu’a pris le vote.

Du côté du vainqueur, les espé 
ont ôté dépassées de soixante

ade

Lu débâcle sur le St-( harles est mainte 
liant complètement effectuée, les dernier» 
morceaux de glace» aontjdescendus hier.

r<l du nom de-Le malheureux vieilla 
Kennely qui est mort subitement jeudi ma
tin à l’hospice Ste liridgitte a succombé a

U agit 
M. 1’

LE VOTE DE SAMEDI une syncope.
—L’hon. M 

rince et l’hon 
sont arrivés de Mo 

-L’extérieur delà 
.Séminaire sera terniii 
sont à mettre les derniers morceaux à la 
couverture du toit.

se létaire de la Pro
shérif de Québec,

Voici le résultat dure de la journée de 
samedi. ivelle chapelle du 

Les hommesStQvautikr Victoria

On parle de la candidature de M. Achil" 
le Carrier dans le comté deOaspé, en oppo* 
sition à celle de 1 lion. M. Flynn.

—M. Albert Lemay, avocat, de 
annoncé à quelques amie qu’il se pc 
didat à Lotbinièrc

Québec a 
ortuitean-No. I. 

No. 2. 
No. 3 
No. 4 
No. 5.

nationaux ont lenu 
en cette ville; il y a 

mener un national M. Am 
avocat, dans Québee-ecn; re

ubc reunion 

déc Kobi tail le,

Total.
Qvaktikr Wellington Nouvelles de Montreal

trois frères Léo- 
i y a environ i 

un habitant 
Desjardins, subiront 
'<>ur du liane de la

Montréal 28 avi il I 
1, qui ont été arrêt 

r avoir maillait 
ose, nommé 

^ r procès devant la (

mois pou 
ite-R

I
No. 6 
No. 7 
No. 8 
No. 9

M. le juge Davidson vient de rendre 
jugement pour $700 en faveur du demandeur 
dans l’affaire Taché vs Derome.

-Une assemblée des électeurs du comte 
de Jacques-Cartier qui désapprouvent la 
politique du gouvernement Mender est con 
voquée pour jeudi prochain à Saint-Laurent.

11 y aura mercredi prochain, 30 avril, 
■ heure de l’après-midi à Coteau Station 

une assemblée des conservateur»pour choisir 
un candidat

ble M. ( 'hau

rances
el quinze pour cenL Les partisans 
de M. llay se disent assez satisfaits.

Les amis de M. Chrysler sont 
très décontenancés. A un moment 
donné ils ont * té, do l’aveu général, 
maîtres de la situation

Si M. Mackintosh ne s’était pas 
aliéné la plus forte partie du vote 
canadien-lrançais en refusant de 
donner les explications qn’on lui 
demandait, s’il n avait pas prêté 
l’oreille à quelques soi-disant chefs 
français malavisés, il aurait rem
porte sur M llay une vi toire trois 
fois plus grande.

La majorité que M. Mackintosh a 
obtenue dans D Basse-Ville est sur
tout due au vote des Irlandais qui. 
libéraux comme conservateurs, se 
sont généralement ralliés à lui to it 
comme les Canadiens français l’au
raient fait in loto sans VaH'aire-Rus

55
No 58
No 105
No
No 72
No
No
No
No

58

24

No. pour t'honora* 
l'.-glise Notre*

M J. V. Whelan a pris une 
Ot,;) contre M. Ernest Pucaud,

vice sera chant* 
iveaii, mardi, àNo.

No.
No.

d eï'À'/eÏNo.
$10,No.

t*»l
-Le déte 

l’arreatatioi 
son, au numéro 197 J 
Cette dernière est la d 
à laquelle le» jou 
propos du vol de

ictive Carpenter,» opéré, hier soir 
î <lc Nellie Leslie, dans sa mai- 

Saint Constant, 
noisellc intéressante 

allusion a

Quartier St Gborg

88.000 a

La Bande de la ( 'ité, avec tous se» non • 
le haut Canada 

Usinent ap-ès le 
-D îme, et ne re 

tin parc Soh

veaux artistes, partira 
et les Etats-Unis, imiii 
festival de l'hôpital Notie 

Ira que pour Vonvet ture

Sè
N„.
No.soil

mer le premier juin 
—M. Ernest Desrosiers a, dit-on, d 

ités de candidature dans le comté de Laprai 
rie. Il se présenterait comme indépendant 

L'échovin Joseph B unet sera candidat 
ministériel dans le quartier Saint-Jacques.

No.L’Equal Rightisme, comme nous 
le prévoyions l’autre jour, i 
vait avoir de chance de l’ei 
dans celte lutte. Il a fait un for
midable début, inscrit un vote im
posant et donn • la mesure de ses 

il ne pouvait aller au 
moins saur di dernier.

No de» velléne poil- 
n porter

No
No.
No
No

M. Oscar Beauchamp, marchand de la 

publie Un article diffama-
delà, du
Nous ne répondons pus do l’avenir, 
toutefois.

Pendant que nous, les Canadiens 
français, nous refusons de prêter 
l’oreille aux sages conseils de ceux 
nui étudient le présent et prévoient 
revenir, les Equal Rightisles sont 
solides, unis, plein de dévouement 
et d’abnégation. Ils s’avancent en 
troupe serrée, bien armée et tou 
jours grossissante contre les nôtres 
qui s’éparpillent, se combattent et 
n'écoutent trop souvent une lu voix 
de leurs intérêts personnels.

L’avenir n’est pas rose, cotnpa 
trio tes, et notre situation future 
dans Ontario n’a rien d’alléchant.

Kl nous serons tous autant de 
üaudins qui l’aurons voulu.

suc Sainte Cathei 
de $10,000 contre 
qu'il accuse «Vax 
toire contre lui.

—L lion. M. Mercier sera ici jusqu'à 
fin de la semaine.

fine, a ! meule mie pour, 
s le V .li e'il Initie linQ VAUTIER BV

à la

Le comité libéral d'organisation du dis 
triet de Montréal a choisi le maire 

unie président honoraire, M. Lou 
leur de St Jean est le vice président et M. 
V. M. Sauva Ile de Vtlnliur agit comme 
secretaire. Ce comité siégera au bureau de 
1 Electeur sur lu rue Suint-Jauquce.

-M. Henri Trudel, l’ai né j des fils de feu 
le sénateur Trudel, est sérieusement malade.

£re\ïoï
No. 32 
No. 33 
No. 34 
No. 35 
No 
No

2

37
No. 38 
No. 39 
No. 40

13
15 M. Massue, M. P., est aussi dangereuse

ment malade.6

310 103
Qvaktiku Ottawa IE8Û - FRINTIViPS-1890

THE BROADWAY

Le soussigné désire remercier ses 
nombreux amis, ses pratiques et le 
public en général pour l’encourage
ment qui lui a été donné dans le passé.

11 sollicite respectueusement la 
patronage 

sire faire savoir qu’il a reçu un 
assortiment complut d'étoffes de 
printemps pour pardessus, habille
ments et pantalons 
meiit’ost certainement le plus consi
dérable qu’il y a dans la ville et lu 
soussigné sollicite une visite 
patrons, les couleurs et les dessins 
sont des plus nouveaux. Coupe 
garantie et ajustement sans répli
que assuré à tous ceux qui donne
ront leur con mande chez

M Mackintosh sort blanchi. On 
ne pourra plus lui reprocher d'a
voir insulté les nôtres de Russell.
11 a été plus qu’absous par les Cana
diens français qui ont voté pour 
lui : on nu lui a pas même imposé 
l'obligation de su confesser. Il est 
désormais au-dessus dus reproches 
sur ce chapitre.

M Mackinto h doit se félic.ter de 
s’en ùuu aussi facilement tire. Ce 
n’est pas dans tous les centres fran- * 
çais qu’il aurait trouvé de nos com
patriotes dispos s à presser la main 
qui avait écrit l'insulte

Donc, ne parlons p us de Russell 
ni de Clarence : le verdict de same
di passe l’( ponge.

Aux Canadiens français qui l’ont 
voulu ainsi, nous adresserons un 
dernier mol :

Ils ont perdu cette noble fierté 
qui distinguait nos ancêtres, liert1 
qui les fit respecter tant de fois et 
mérita l’admiration des ennemis 
mêmes

Le caractère chevaleresque s’é
mousse chi z un grand nombre ; la 
juste sensibilité disparait et 
d’une réaction violente nous enten
drons bientôt dire hautement ce 
que l’on ne disait depuis Durham

No
No
No.
No.
No.
No. continuation de ce
ÜÈ
No.
No

1No Cet assorti

es V.-».—- U récapitulation

Mi■i
> ■ .5*
1 if 1
U £ Z

Quartier Victoria.........
“ Welltogto»....

112 189 
29.8 994 
184 248 455 
310 100 439 
338 63 563

173

W. H. MARTIN
MARCHAND-TAILLEUR

" st

|I33 RUE SPARKS 133
I OTTAWA'

N. B. Nus prix sont raisonnables 
et bonne valeur garantie.

Vote total ......1,242 1,597 2,454
Voici le» chiffres de la dernière élection

en 1887, alors qu’il n’y avait que deux par
tis en présence ;

Per- Rnbil- Mcln- .Saint

toria..........  345 322
llington.... 1,326 1,249 

leorge.. 566 547
495

J219t moins Vi,
We

390 Comptant ou a Credit
MEUBLES

Notre assortiment de 
Meubles est le plus complet 
qu'il y ait dans la cite.

TAPIS
Les derniers patrons 

américains et anglais en 
Tapis Bruxelles, Tapestry, 
Laine et Union.

PRF.LARTS
Venant d’etre reçus un 

assortiment dans ie:, der
niers pairons.

Rideaux en point, Tur
comans, Lits a Ressort, 
Horloges, Tondeuses, et 
Nattes de Smyrne.

Nous garantissons toutes 
les marchandises ci-dessus, 
et les vendrons aux plus 
bas prix du marche.

Venez visiter notre assor
timent avant d'acheter a 1- 
leurs

By- .. 500 
.. 602 597

549
586tout bas :

Avec des dollars, des faveurs el 
autre chose ne craignez lien des 
Canadiens fra çais, Ils sont à nous.’

spectacle donné durant la dur- 
mere lutte par quelques uns des 
nôtres, est décourageant. Ils ne se 
sont pas contentés de boire jusqu’à 
la lie le calice d’amerluine quou 
leur présentait, ils ont invectivé 
ceux qui, comme nous, refusaient 
d’y poser les lèvres.

On ne se contente plus d’errer 
seuls, ou va jusqu’à reprocher aux 
autres leur patriotisme, leur indé
pendance et leur cleirvoyanee. Un 
jour viendra—et malheureusement 
il est trop proche—où les écailles 
tomberont des yeux. L’on verra 
tout ce qui a été perla en terrain, 
en dignité et en prestige.

Ce n’est pas en faisant, des con
cessions ridicules ou coupables que 
nos am êti es ont ou nous transmet
tre intact 1 héritage national. S'ils 
avaient refusé, comme beaucoup 
d’entre nous, de relever le gant 
qu’on leur jetait ; s’ils avaient cour
bé la tête quand on lançait l’insulte 
ou la colomnie, serions nous en l’an 
1890 le peuple que nous sommes?

Ils avaient pour cri habituel : La 
nationalité avant les partis î 

Aujourd’hui on entend l'in
verse.

Total.......3,339 2,207 2,391 2,368

DEPECHES DU SOIRLe

{Serbie* Spécial)

Ammd» Stanley
Londres 28 avril —A l’arrivée de Stanley 

esse lui a été présentée 
nombreuse et turbulente. Ici 
été très flat

à Douvres une adre
La foule était 
la récepti 
Hurdett 1

se. La baronne
ui a présenté un

Baltimore, 28 avril Il est tondie une 
grêle vraiment meurtrière. Le nombre des 
personnes et des bêtes blessées est incalcula
ble. 11 y a eu une véritable panique. I>e 
vent avait une^rapidité de 30 milles à 1 heu-

I.‘Inondation
St Louis, 28 avril—L’inondation continue 

Presque tout le Kansas est submergé et la 
pluie continue. Les rivières débordent même 
dans les parties élevée». Dans la Louisiane 

• eit affreuse. Le trafic est arrêté et 
lent plus

la misère 
les trains ne circu

Echappe belle
York 28 
ne nuit

; av il Au cour>|l’un incen- 
douze familles logées da ■ 

étroite bâtisse u out pu se sau- 
ançant à l’aveugle dans l’eapa- 
escaliers en feu ou dans la 

ascenseur. Le cable de celui-ci 
■’étant cassé la boite a dégringolé. En dévit 

t, les douze familles se sont 
Un vrai miracle

-New- 
die en plei 
une haute et 
ver qu’en sc 1 
ce, dans les 
boite de 1 Métropolitain Mfg, Co.,

567 Rue Susse* 657
*r N li. Vaiemçntif à la semaine. **de tout

<

3S1
PRIN(

LIC
T ^

HID
Cret

Walker, Mcuan & «lanehel
AVOCi Ta

ée. Solliciteur*, ticenl* Parlemsi» 
taire*. Notaire», etc, etc.

No. 34J Kue Elgin, Otfcv. w
(en pack dü russkll)

W.H.Walker. D.L.McLean. C.A.B .unone»

GEO. McLAURIN, L.L.B.
AVOUAT, Etc,

Bureau : 19 rue Elgin, Ottawa

TA ¥ LO H McVtiilX

l VOLAT, MILi.K’ITklK, KTC
--- BUREAU : —

Scottish Ontario Chamber*, Ottawa,

TtWART, CHRYSLER i GODFREY
AVOCATS, SOLLICITEURS 

vgents pour la Cour Supreme et le Parlerai

Ihanbres Uoion, 14 roe Metcalfe, Ottawa, Oilj
dcl soD Stewart F. H. Chryslki

J. J. Godfrey

VALIN * CODE
A vocal». Solliciteur*, Etc. J -

BLOC EGAN, BUE 8PAKKSÇ
vis-à-vis l’Hôtel Bursell.

Bradley * Snow
R. A. Bradley

Argent A prêter A fl p. c. avec privilège de 
embourser en aucun temps.

J. S. JUDE ROUTHIER, B. A. Sc,
ARCHITECTE ET INGENIEUR CIVIL 

22 Rue Metcalfe, Ottawa.
l>é« is en l«'dlcatre comte 

les lournanx
Article 1. Toute personne qui retire rég1! 

fièrement un journal du bureau ee poste 
qu’elle ait souscrit ou non, que de jouma 
mit adressé à son nom ou à celui d’uu aut’ 
jst reponsable du paiement.

Article 2. Toute personne qui renvoie un 
journal est tenu de payer tous les arrrèagea 
qu’elle doit sur 1’abonnement, autrement 
i éditeur peut continuer à le lui 
qu’à ce qu’elle ait payé. Dans 
né est tenu de payer en 
l’abonnement jusqu’au i 
•îu’il ait retiré ou non le 
le poste 

Article

i

foyer jus- 
ce cas l'abon 
le prix de 

paiementmoment du 
'journal du

'tide 3. Tout abonné peut être pour 
pour abonnement dans le district ou le 

journal est publié, lors même qu’il demen 
rerait à des centaines de lieues de cet endroit) 

Article 4. Les tribunaux ont décidé que 
te fait de refuser un journal du bureau de 
poste, ou de changer de résidence et de lsis- 
.er accumuler les journaux à l’ancienne 
ulresse, constitue une présomption et une 
preuve prima facie d’intention de raude.

VHAHliUJS
V FOURNAISE, “ Egg,” “Nut," “ Stove," 

est le meilleur charbon mou Américain. 
Charbon Extra fin et doublement tamiser, 

veuant d»s mines de Newcastle.

fi

GEO. F. THOMPSON
87. rue Spark*.

iES » ILLEURS 
OUeLITFSùDE CHABBSN

T. G. Briiham Successeur de J. 
U. Browne à Cie 

Blo. Russell '
86 RPR NPARKS

A Vendre à bon Marché
Portes chassis, el jalouserie.boia préparé, 

moulures, vitres peintes, huiles, peintuies, 
cuir el foumitures de chaussure» chez

„Q „ K WOOBL4XI),
38 rue Besserer, près du bassin du Canal

J. T. JULIEN
273 RUE ST PATRICK

VITP.IER, PEINTRE
DECORATEUR,

TAPISSIER ET BUWCHISSEUB.
Tout ouvrage exéenté arec soin et nroma 

titude **

P HiEAIPSIlDF
Grande vente a sacrifice

Nous défions la concurrence dau-< les prix.

Toutes lea march an disse sont marquées en chiffres distincts 
et vendues pour argent comptant seulement.

Notre stock est frais et bien acheté et supportera la co npa- 
raiso.i avec tout autre magasin dans Ottawa.

balance du Stock de Banqueroute de Verdon et Cie., de 
Québec arrivera aujourd'hui et sera vendue saus considération 
du prix coûtant

Chaque acheteur s’en retourne satisfait des bargains que nous 
lui offrons à notre grande vente de Banqueroute.

Venezet voyez par vois-mémo que nous donnons de vérita
bles bargains.

La foule encombre notre inigasin, du matin jusqu’au soir.

Lemigusin res e ouvert tous les joursjusqu’à 9 heures du 
soir et le .-a nedi juiqu’i 11 heures.

Nous continuerons à fournir aux citoyens d’Ottawa toutes 
les dernièr s nouveautés dans les marchandises d’Etape et de 
fiiitaisie. Nous surîmes eu négociations pour avoir plusieurs 
grands Stock prochainement que nous ven Irons à des prix in
connus encore à Ottawa. Nous aurons beaucoup de Bargains

Xj. IEC. TNTOTiITST 
& OIIE.,

57 et 59 RUE SPARKS
TAPISSERIE m LABARBAQUE
4 Centins la piece -™

qu lit ’• que celle ven 
plus, v. a. d. 5 cen-

5 Centins la piece

que préparation de ce genre 
Trouvée par l’Académie de Mê-l’rvcisémcnt la mêm 

duc ailleurs à 250/ori-
»PP
decine de Paris, est le résumé, la 
condensation de tous les principe» 
actifs du Quinquina, e Quelque» 
gramme» de Quinium produitent l» 
même effet que plusieurs kilos de 
quinquina. • (Robiqukt, Professeur 
à l’Ecole de Pharmacie de Paris.)

• J’ai cherché pendant longtemps 
ant, je l’ai rencontré 

que je considère 
mme le restaurateur par excellence 

bli

Précisément la même qualité que celle ven" 
ailleurs à 200/0 de plus c. a. d. 6 centins.

Bordure 5 centins la verge
Précisément la même qualité que cell'- ven

due ailleurs 1000/0 de plus c. a. d. io 
centins.

tm tonique putss 
dans votre Qui
dildorés de 20 centins la pièce et plus 

s qualités en pro)X>rtion.
>ons et portons à domicile 
ville sons frais 

isseries achetées chez nous.
avons un assortiment au moins 10 fois 
que tout autre magasin, 

aptsseries et décorations intérieure 
es dans la cité d’Ottawa

constitutions a
Cabaret. 

e Le Vin. de Quinium 
Lnbarraque est le plus 
utile compliment de la Quinine dans 
le traitement des fièvres. Ses effets 
sont particulièrement remarquables 
dans les fièvres d’accès anciennes ei 
dans la cachexie paludéenne. »

Profr Bouchardat. 
Dans la plupart des Pharmacies. — 

Fabr. L. Frere. 1», rue Jacob. Parts.

11s cou] 
s de la

WM. HOWE. ||e Sirop de FolletHowe Block Rue Rideau
et 393 Rue Cumberland.

•upprime les douleurs ou l’in- 
•umnie occasionées par les Névral
gies, la Goutte, les Migraines, 
l’Asthme, la Toux, la Fatigue du 
cerveau, l’Irritation nerveuse, les 
Préoccupations, la Chaleur du 
climat, etc. Le Sirop de Follet 
procure un somnn-il profond ana
logue au sommeil normal: son 
emploi n’expose à aucun des Incon
vénients de l’opium ou de ls 
morphine, 

e C’est la

“LE CANADA”
EDITION QUOTIDIENNE EST EN VENTE

\. BEAUVAIS et Cie.,
No. 103, Eue Bank, Ottawa, I

meilleure forme d’adml- 
conser- 

conseillé,
nistration du Chloral ; sa 
vallon est parfaite,et,ainsic 
Il n’irrite pas l’estomac. »

(Formulai:* du
prises au commencemenl 

du repas peuvent remplacer l’eau 
de Goudron contre les affections de 
poitrine et calment en peu de temps 
ta toux la plus opiniâtre. Chaque 
flacon contient soixante capsule» 
blanches sur chacune desquelles 
est imprimé le nom de l’inventeur.
Le traitement des rhumes anciens 
ou négligés, bronchites chroniques, 
catarrhes, asthmes, par les Cap
sules Guyot, coûte à peine dix à i 

centimes par jour. Ce» 
psules se vendent dans la plu- 
irt des pharmacies t 
«ont préparées 19, rue Jat 
ie, dans la Maison L. Frere,
>btenu les plus hautes récom

penses, Médailles d’or, aux Exposi
tions internationales d’Amsterdam, 
Sydney, Paris, etc.

Le Sirop de Follet se vend dans la 
plupart de-; pnarma des de tous les pays, 
et se prepare dans a maison L. Frere, 
i», rue Jacob. Paris qui a obtenu le» 
plus hautes récomp .11-es. Médailles d'or, 
■ux Expositions Internationale» de 
Sydney. Amslerdan . Paris, etc.

. s'ROP ,0 
A W D1 * t\V v ftECHfrUEir
d’un goût suave et d’une efficacité 
éprouvée contre les maladies de» 
bronches et de la poitrine. Elle 
emprunte aux plantes médicinale» 
leurs principes actif» pour soulager 
et guérir la toux.

Deux à trois cuill 
de Regnauld suffisent pour 
mer la Toux d’irritation, du Rhume, 
de la Grippe, du Catarrhe, de la 
Bronchite, de l’Asthme, etc., san» 
échaufTement ni perte d’appétit.

Fabrication, Maison L. Frere, 
19. rue Jacob,Paris, et princip. Pbiw.

pa
et
Pari

rées de 8

1 ujïmwmcus 1
■ ANÉMIE-CHLOROSE

m iæ fer mI BRAYAIS 1
Bip*r!ment* par le» plui grand, mtdrcln» 

du monde, paeie imm*<iiat»ment dans 
VBoonomir sans occasionner de troutde».
Il recolore et reconetllue le eang et lut 
donne la rigueur nécessaire.
St pt/Ur du /miMfvm» #1 Crmt~facont.

IngerlAiigMUrt R.BRaVAIS lepruteeinigi^m
nrraiL : Tixrrss Miaanei is».

Groe : «O et 42. Kue Salnt-Laeare.

L’Huile de ioie de morue ae 
Berthé est la seule qui soit pré
parée par des procédés approuvés 
par l’Académi> de Médecine de Paris; 
elle est deux fois plus riche en 
principes actifs que les huiles de 
foie de morue préparées 
remment.

L’Huile brune est la seule qui doieê 
être employée en médecine à l'exclu» 
non des deux autres sortes. »

l'aoresseum TaoowsA*.
e Les enfants acceptent facilement 

PHuile de Berthé et ne tardent pa» 
à la demander, parce qu’elle n’est 
WtU répugnante. » f.iimiw

I

dur*.

GUÉRISON CERTAINE a <v’
En 3d heures 

un COL IQ'JES il NA USÉES M ™
U» AOCONE PDBGATMII A

ni avant 
ni après A

\to L’Huile de Berthé estunre-
eonstituant de premier ordre, de 
nature à fortifier les constitutions 
faibles et les poitrines délicates.

Par son usage soutenu l’embon
point se développe ; c’est un moyen 
efficace pour faire disparaître la 
maigreur.

Elle mérite d’occuper

y

CAPSULES\

ov Wdu
--sr L KIRN

i l’tttrsit H h Sri si
<*r008È»E MALE POBE

portent »• «ignalure
hiniuè laee# daai lu têpi tm

Pir^p»1* nGE*D*E,H5,ruede Renais
et dm» tontes le» Pharmacie».

A

une place
Importante dans le traitement des 
bronchites chroniques, des rhume» 
ancien» et négligés, de la «crotale
si de» engorgements dee glande».

v .U i HH

" i1

LINIMEi

HEcarts, Molette 
Tmeuts des jam L
ŸPhi'GÊNEAü"

ooooo

C’esl
Four les modist 

dre qu’elles ont 
d ai tides de modi

font le plus grand 
importées directe!

indure

Athènes, Babylor

eus, Edinburgh. ' 
Kong, Inverness 
Leipsick, La ? 
Pékin, Québec, 
Utica, Vienne, V 
Zurich, et autres 
inutile de men 
puis trouver tou 
Canada et à n 
part ailleurs. D 
efforts de ces pu/, 
chent à faire coi 
textes, au modiî

ment acheter, et 
res trois fois plus
garnis que

Met dames, j’a 
spéciale sur moi 
de chapeaux de 
Mon motto est t 
profits.” 
second prix au

Fameux n
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CARTES PROFCShlONNrlLES

Belcourt, MacCrakei & Eerierson
AtmsU, Proeerenrs, JÜotalre*. K le,

ONTARIO ET OUEBF.O
OTTAWA

John J. MacCrakeeN. ▲. Belcourt,
Geo. F. Henderson.

J. W. W. WARD.
AVOCAT ETC.

31 SCOTTISH ONTARIO CHAMBERS Ottav
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FONDS DE BANQUEROUTE PETITE GAZETTEAGRICULTURE Pendant 20 an» noua avons ainsi vendu mile-n.wrrhrrdi

FIRM ou plutôt donné, ce que nous a vions de 
meilleur, et un bon jour

1-es commis-marchands, sans distinction 
de nationalité ou de branche d'affaire, sont 
priée d’assister A rassemblée de “ t'associa-

^ ' S(i<>,000 de chaussures de toutes sor- 
tes sont maintenant vendues aux prix

"°......  *"•* TS*» d’encan.
VENEZ _A_ BOTST3STB HETJEE

a est a perçu que

Notre petit cheval caiiajieo notre petit cheval avait disparu 
restait bien encore quelques juments de re
bu te, tarées, celles dont les américains n'a- 
vaitnt pas voulu, (c'était toujours assez bon 
pour élever disait on) et l'on se mit à élever 
avec des clydes des mauvais percherons, des 
suffolks tous trop gros pour nos juments, et 
l'on eut des chevaux

1 AN 1>KMANDK. Vue tille canadienne fran 
Uçaise pourra trouver «lel'emploi ens adree 
saut A Madame Oscar McDonell No 
Saint Amlré.

N DEMANDK
utçaiee pourra trouver «le l'emploi dans 
famille où il n'y a jws d enfant». S’a-

<
Il y a trente ans nos chevaux étaient (sains) 

exempts «le tares et lions sous tous les rap. 
ports. I«e petit eheval canadien valait au
trement que ce que nous avons maintenant. 
Il était de petite taille, c’était son seul de
faut, si l’on pent appeler cela un défaut.

La tête carrée, l’oreille petite, les reins 
j -ourte et doubles, la poitrine et la croupe 
; *arges, l’épaule et la hanche musculeuses et

MM les Olr»i Une tille canadienne*

dresser 201 rue Albert

Ilia BROWN, EDMONDSON & Oie.,
SOUMISSIONS ’

H HS SOUMISSIONS cachetées, marquees 
U" Provisions et luminaire pour la Police à 

et adressées ii lfroii. Mi 
des Chemins de fer et Canaux, Ottawa, se
ront reçues jusqu'à midi de mardi le .'1 juin 
1890.

les chevaux que 
l’on a maintenant, des ficelles, des décousut 
des tares. fc TERRE A VENDRE. 50 acres de terre dw 

I lot numéro 20. aboutant à la rivière 
township (iloucester 

do l'ancienne fe 
Ottawa, sur le vhomia

dans le 

tiS, ( unimiiige

Et nous sommes eu an ière de .10 
Par notre faute, par notre faute, par notre 
très grande faute.

En avons-nous encore de ces bons chev

Ottawa dans l« 
constituant U 
Shea, à trois 
«b- Montréal 

Il v a sur le lot 
bois très bi.-n située et 
de Kvtt e Island.

t est une des mellle 
comté. Terme* de paiement I 
se-à ROBERT CUMMIN
Bridge,

les jambes fortes, les jointures grandes, le 
pied solide, une crinière et une queue comme 

n en voit plus, tant elles étaient longues

llm'.'iI 61 ZEtTXIE ZRUDZE-A-TX.
très bonne malaon 
faisant face A lanos :

PRINCIPALES
LIGNES

T -A_ ZP I S
RIDEAUX

là? Cheval,et touffues-tel était le petit cheval cana- 
nadie sous le rapport de la conformation. Il 
avait tout ce qu'il faut pour avoir une santé 
robuste et beaucoup «le force musculaire.

cheval cana-

Nous ne pouvons répondre que
Je connais un seul étalon qui oflre 

les caractéristiques «le la race et quelques 
juiflents vieilles maintenant, mais elles son1

De sorte que pratiquement parlant 
peut dire que la race est éteinte.

Il ne faut jnis admettre comme canailiens 
les chevaux «pii portent ce nom aujourd’hui 
c'est un mélange confus de trois

MATTEL HOTF.I.ACHETEZ fa'îlesM. 0. O rat ton, si avant 
«lu public voyageur 
en general, vient «le 
considérable» A son nouvel 

iK.sex, autrefois connu

amusement
citoyens «!'('irra obtenir des formules imprimées

usant à aucuns 
lans le Nord

faire «le* améliorations 
r«le*RKii

Le Home Comfortssion, coutciiaiu tous les ren 
ant aux articles

j’ose dire que le petit 
dien pouî* ' rainer déplus lourdes charges 
que des chev*. : bien plus pesants que lui.

Ce qu’il y avait de force et d'énergie dans 
ce petit animal est incroyable, Qui n'a pas ; 
vu arriver es ville dans les mauvais chemins

■cl homen u qu

postes de la policé A 
st ou au bureau du i

MACHINE A LAVER r. SX KNDRK Un bon engin de sooonde-mala 
il -le 1 oheveaux vapeur et une chamUère 

S’adresser au bureau du (7*.

• VENDRE -Un piano neuf sortant de la 
il manufacture Hetntxman. Vonditlons faut, 
les, s'ailresser au bureau du Cana l*.

pru

Soussigné
soumissions ne sera reçue à moins 

• sur ces formules imprimées, 
d'accepter ni la plus lui

<’«-t hotel est situé dt.ns la partie cent 
’ ,l’’- 'l ! d«> lu ville, bien chaut)., et vonfortablen 
Joseph ; meublé pour recevoir «h-s pensionnaires et 

'■t i ant prêt» |,.H voyageurs de commerce. 
cvn-lUioiiR.ii' I*-* prix sont très raisonnables $1,00 par 

tvz m Tar ifa* - jour sei.limieut pour les hôtes temporaires. 
- Nous sollictUv <- I.,.* prix pour pension A 1» semaine ou au 

no r main.- j mois sont en proportion Iwaueoiip plus lias. 
0 No. 85 et | On les obtiendra sur «leinamlo.

La buvette «le l’hôtel est fournie «les meil 
lvitrecigaroset liqueurs au il y a sur le mar
ché. et la salle de billard et «le pool est très 

mnloyés sont i-ivils, 
géants, et M. tiration qui a 

graml tact «lan* le choix «le ses

-le S chevaux
Nous avons a ch

Gn-lra i. Nous somme- 
v.-ndre ces machines à 

-•mente très ta :ll-*s. A 
ndar-d c ost c ni ill

Icdr -it d Ilelèl

Uns engage
une «les soumission s.

Chaque soumission devra ••tre accompa- 
guée d'un chèque accepte par une banque 
canadienne, pour une somme coule à dis 
t OUI■ crut de la valeur total., des articles of
ferte, lequel chèque sera confisqué ai le sou 
missionnaire refuse do signer !«• contrat ear 
demande de ce faire, ou s il néglige de com
pléter le service enternrie. Si la soumission 
n'est pas acceptée le chèque sera remis.

Il ne ws rien payé aux journaux 
blieront cette annonce sans y avoir 
boni autorisés.

FRED WHITE

habitant avec un voyage de«lu printemps 
bois d’une demi-corde traini sur 1» terre par 
un cheval gros comme le poing. KOh si nous avions su ce que nous fai

sions «lans le temps, quelle admirable race 
de chevaux nous aurions aujourd'hui 
le rapport de la santé, de la force, de la 
musculature et de la solidité «les pieds et 
des jambes comme sous celui de la 
et de la soutenue dans le travail «le 
sorte, le cheval canadien n'avait pas d'égal ; 
j'ai dit qu’il laissait à désiter par la taille et 
aussi sous le rapport de l’élégance 
noblesse, de la démarche.

Si nous lui avions infusé un peu «le pur 
saïuj anglais qui l'aurait un peuerandi et 
rendu plus élégant,{nous aurions maintenant 
le plus beau et le meilleur cheval du inonde.

Un anglo-cana«lieii !
Grands dieux quel chev il ça aurait été 

J. A. CoVTfNN.

Cretonnes t VIH AUX M K K NS —Lu -.Sirop 
xl de Mme Win.dow ' «livrait tout 
être employé quand les entailla t'ont leurs 
dents. Il eoulag iniiue Unième il let eouf- 
tVsnce* de ces pauvret petit', produisant uo 
tommeil naturel, paisible, eu taisant iliepa. 
•ftltre la douleur, et les su nés chérubins 
•’éveil en t aussi “ biilianuiel frais qu'un 
bouton de rose.’’ O sirop est trô.i-agriabla 
au goût 11 apaise l’enfant, amolhi aes gen 
oivea, enlève toute douleur, l'ait diaparattre 

aimable en réglant la «U- 
gestion. «test le meilleur i .mène connnn 
contre la iiarrhôe, soit qu'elle provienne de 
la dentition ou d'autres causes. Vlngt-olnf 
oents la bouteille. Ayes confiance et de
mandes le " Sirop calmant de Mme Wins» 
low "et ne i-rerie* aucune autre iirénan» •

â \ EN I>RK Itoux cottage 
H Alice, Ville ('eutraie, A 10 
bureau le poste

salies',to e O al niant
On pouvait voyager toute une semaine à 20 

lieues par jour avec un petit cheval can ulieii. 
On lui laissait prendre son petit train do 
deuxjlieues à l’heuie et duns 10 heures on 
avait fianchi les 20 lieues sans presque le 
faire manger. Le lendemain matin il était 
frais et prêt à répéter la course et le surlen
demain encore, et encore le jour suivant- 

Toujours gras, toujours gai ; avec une 
hotte de foin et 5 ou 6 livres d’avoine on

PREL A.RTS T. R. SHE A et fi is
montré un si 

I employés est

vigueur

16168 été J'’"" réussir «!..ns son entre

FORD & SCHARF les an ce* mi.-
avis a ceux qui souffrent 

de Rhumatisme
ontrôleur,

1*. C. N. O. 242,244, et 246, Rue Dalhousie. jFIGEE Ottawa. 22 avril 1890.le nourrissait aussi bien que nos chevaux 
d’aujourd’hui avec le double de cette

Rien n’égalera jamais le petit cheval 
canadien pour voyager en hiver. Avec lui on 
u’avait pas besoin de craindre 
très dans les mauvais chemins. Il su 
vait se tirer d’affaire merveilleusement 
dans les plus gros bancs «le neige. Tran
quillement il s’y engageait et les fran- 
< hissait sans sauts, sans secousses, en na
geant pour ainsi dire, et atteignait le che
min dnr sans être essoufflé.

Il trottait dru notre petit cheval. Dans 
ce temps là le cheval qui trottait en 1 mi
nutes était considéré extraordinaire. Eh 
bien avec un peu d’entrainemeni le plus 
grand nombre de 
atteindre ce degré de vitesse.

Le fait est que c'est ici, dans le bas Ca- 
naila, que les courses au trot eut d’abord 
été les plus rapides.—Les Etats-Unis 
n’avaient encore rien de renommé quand 
en 1858 ou 59 nous avions l’Oiseau rouge à 
M.JGratton de St Eustache, qui a trotté un 
mille en 2-45. J’ai vu de mes yeux en 
1861 le cheval de M. Desjardina trotter à 
mille en 1.10.

Nous venonstle recevoir un Approvi
sionnement de sirop d’vrable 

nouveau, et de miel que 
nous vendrons à

Miel a 15 cents la livre 
Sirop durable a $1,00 Iv gallon.

Une visite est sollicitée. ’Sx 7

Te soussigné ne craint dut «le me «lire 
mine enllama- 

«si «lans 111agloMlssUosephat
Préparation récompensée 

d’un diplôme de mérite et de per
fectionnement pour la cure rapide 
et complète des flux et écoult 
ments contagieux, anciens ou 
récents et des échauffements ou 
inflammations.

Trois jours de traitement suf
fisent le plus souvent pour guéri» 
la blennorrhagie.

Cette médication ne laisse après 
elle aucune conséquence fâcheuse. 
C'est la plus énergique el la plus 
efficace de toutes.

Une instruction complète 
pagne chaque boite de globules. 
Exiger la Signature :

! capable de gui 
toi res et autri
pl.V,-

h

Rlm
M b

minutes
rant m bien rém 
htoide à le faire «nui 

l«>s «létails *’a«l 
J. B te. Latleur, 174

ri:
ait le pays ; pour 

PAR LETTRE 
Britania, Hull, 
me « liargi! de toute oorreepondwnce6 CIE, S’adrewer AA. B. Mamionalil, 

47 rue Kiileau

MAISONS A VENDRE Sur les ru ■ 
IflKing, Duly, Stewart, ThiWxiore, Waller 1 

icholaa College Avenue, l.iHgar, CooperI 
Wilbr..«l, Neville, Alice, Ann, 
•e. Church, S Patrice, Murj 

i!«, George, Rideau, eto

Kn failli'®
Halifax 28 Avril—M. Jules Hamel, le 

plus gros marchand.; de St Pierre Miquelon 
a été arrêté ici à son retour de Paris Hamel 
est en difficulté financières et a été arrêté 
sous soupçon de vouloir s’enfuir aux Etats-

Ive passif dû par M. Hamel est de près de 
$100,000. Les plus gros créanciers sont M 
M. Albenelleet Vie., banquiers, Paris 
$40,000 ; Delong et Seaman, Boston, pour 
$50,000 et la compagnie des steamers tran
satlantiques, New-York, pour $1,500,

JOHNSON HOUSE ïïRUE RIDEAU
OTTAWA.

b-.'lMIll
Elgin Fl

S a.hvMHi-r à A. B. Macdonald
47 ru«> RideauLA COMPAGNIE

Otte nouwllo maison autrefoiR 
I occupée p«av la pharmacie Dacirr, 
| a été complètement renouvelée et 
I divisée pour un hôtel de première 

lasse. I)e grandes chambre» bien 
torées sont à la disposition du pu-
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go, «l'Assam, de Hysor «t autres «'•cliH'itillone ' 
choisis de thés
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:
La magnifitjim buvette de l’iiôtel 

ust fournit» de boisson» et liqueurs et 
cigares de premier choix.

supérieurs. ^ VENDRE 11 argent comptant ou a 
le " Prescott " 2 |>»êlu»

, 2 ré-' 
Mucdo-

Nous lisons dans le Momie :
Non-sommes autorisés par le juge Ma

thieu à «lire que la rumeur publiée «lans le 
Slar d’hier et Y Et en lord de 
jet de son entn-e prochaine dans la politique 
n’a aucun fondement

“ Le Canada se trouve dans un isolement 
complet ’’ dit la Minerve.

Le Canada se trouve 
«liens-frani'ais qui ne sont pas sous l'in
fluence immédiate du gouvernement et. aveu- 
toute la députation française conservatrice. 
La Minerve, elle, n’a jamais été si bien en 
to urée.
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Quelle vigueur, quelle force de résis

tance ils déployaient ces petits chevaux 
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fatigués sir une ere usance trop 
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me* mctiil'i ‘joi prennent le VI 
ROP «te CU ai ART 

j* el moi rom
* iof.ne.-it le jour i « ) enfant, plu» ngu-irens. T 
> Le l.acl l'hoipl * de thîux e,-• icl.it 1er 
<•tr.il 'es .V.-.urrices et garxulil le* enfa itel 
fr,u,[ , i, L'iarrh.-e el le» nm'i.li** d« crois- » 
f !» Dsi '.-‘on l» flh,,
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nOn pouvait les faire 
L'Oiseau rouge

; UU! Jambon cl Bacon, «le ma propre "nhr-iqiie 
.SaiivianTïiHi«• A la main1 frai«.'lie.Dl'orc fiai*.

CHAS MISCHON

trotter toute la journée, 
fut vemlu A un Américain pour la somme

l'.nl <il)*ollimenttous le* (lit 1 nstitution

L’EVL.IEMENTt'est eolith■ ,1 .. :i I III.mes fivqlltillts. 
GIj : a aucun rapport 

«ic unes do worm*; il 
il os ion-1

•i u. bru_na,rocoimueyar j 
u • la plus r elie on prm- 

i P,.RI.;. 8, rue Vmenne.

exorbitante alors, «le 2000 piastres. J’ai 
parlé «lans uu autre article de J’ilot, 
autre petit cheval canadien vemlu à un 
américain pour une bagatelle et qui a été 
un des chevaux les plus célèbres des 
Etats-Unis pour la reproduction des che
vaux trotteurs.

Pour la selle le petit cheval canadien était 
très utile. Un de mes vieux amis qui a tou- 
jours été grand amateur de chevaux de selle 
et qui a bien connu le cheval canadien, m’.» 
bien souvent dit qu’il le préférait de beau
coup A tout autre, excepté bien entendu 
celui qui a du sang anglais.

Facile à dresser, à la main et à la jambe, 
léger en mains, galoppant très raccourci. 
sûr en n’importe quelle route ou quel che
min, le cheval canadien était vraiment pré
cieux comme cheval «le monture.

Il était trop bon notre petit cheval, on 
nous l’a enlevé. Lcsaméricains nous ont ache
té à vils prix nos meilleures juments et nos 
meilleurs étalons, Les prix étaient bas dans 
ce temps-là. $80, 100 piastres pour un che
val c’était très joli. Aussi quand les étran
gers nous offraient 150 piastres pour une 
lionne jument, nous croyions faire une très 
bonne affaire en la vendant.

f'ÎEr.
Prix <ir ( 7# / ih iquenI! ! 151 rue Rideau.
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Se vend chez tous les Epiciers
W BAKER & CO.. Dorchester. Mpaa

T . /tirent pu r - HfthiPteut

IO, BOULEVARD DE8 ITALIENS

NOUVELLES LOCALES ; $1.00 par jourG^- A BONNEMENT»

$ UNIMENT GÉNEAU
V 35 ANS DE S UCCÈS

6 FEUIllÉîONS INEDITS’ PAR AN
RRE8PONDANCE8 ETRANOEI

Mal le du Billard, h ■> m- iimMnr et Mes, 
luurni. uiinexê.FERRONNERIESM. Thomas McNicoll, Barbier-Coiffeur au 

No, 64 rue Murray, désire annoncer à ses 
nombreux amis qu’il est parfaitement réta
bli de sa maladie, et qu’il est maintenant à 
son' posie prêt servir ceux qui vomiront 
bien l'encourager.
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Plus de PILULES Nauséabondes
l'n bienfait «Icpiii*. longlrm|w dfelr# 

<'nui|>hell"* <'»th**i"« 
tie <'«.iii|H*iiiid « i |.io- 
pro à guérir !• « nu liidi s 
du Foie *t '«- dér». ce
rner. is Uillieu- Jcsaeidiiés 
de l't»toiuac,ludyii| • psie, 

■%l la rte de l’oppelir. I» 
El migraine, la eonetmr tion, 

et toute* li e affect ions 
I 171 « ILI provenant'®5t*s®vn«iijtpgD ment* de l 
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Salle à D- F..:iclcil*e."

qualifiée nous le rapport «le« ba* prix de la 
localité «le* articles offerte eu vente; 30 Jolies LhRMl.'As 6 cojcher.

McDougall & Cuzner Une entrée prim - «• «H deux entree* 
!’« *>■*•

Ecarts, Molettes. Vessl ■fl
Il ml» h demain

Vu le manque «l'espace aujourd'hui dan* 
le journal, nous sommes foro-s «le remettre A 
demain le compte rendu du concert et de U 
conférence d'hier soir àl’cglise Ste Aune.

P*» mieux

M. Blais qni a été victime «1e l'accident que 
nous avons raconté samedi, est toujours 
dans le même état. Plusieurs «1e 
sont allés le voir, hier, A sa demeure, rue 
Murray.

KuMdgno de la grosse TarrlAre Ventes a l’encan
MAGASINS;-.— i '-.i airé imr la lumière elecfrique in :an-ï.; Vente* prochaines par ('. l.<-vi'-que, encan-

€*t. Jia«! o

227 " Nnpnan.........
HH0 " Lyon,............
176 “ Queen, .

m SUSSEX ET DUKE. CHIUOIJ-RE
1-87-88C’est inutile $1.00 PAR JOURL * Hér« w s’Aiiucnt !

im Enfant» 1*J lr
Par^e eu’il est ^ énble nu go- 

on* de nnu.-f"-*, »gi« *:« » noliij'ie#, ne insnquo
jama:* F"n elf t, «t ot t-ff. vli! A pi tilf* «lu*.1'

En •-*>! toê-.i r. to.Lee «•* Pharui»ei-1 h dé
pôts de mévtecinej. Prix, SiOcU la bouteille.

Davis & Lawrence Co'y, (limited./_
Ager.tt en Gros. Montré»!

Pour les modistes de «leux À°ua de préten
dre qu'elles ont le plus grand assortiment 
«laitides de modes dans Ottawa et qu’elles 

font le plus graml commerce de nouveautés 
importées directement de Parie, et pourquoi

IEMORYCit. n* dnnno NOUVEAU ST LAWRENCE HALL
Fjjï Mind wandering enred. !*emed fftîll fîf HifS PMfSIl Ot NffhtDà
M In uni. mailing. T.-ntmi.mialH from ell !
7,1 part » «»f the globe. Vrnepectu* pour e » 1 nmfirL. LABERGE - - -«vraigr m*
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revue. Nom «l"iineroii* 
eux HiInlPUin qui liAle

T. W. <THIIJKIt.
88 Kne Blileie
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induré par ordre alphabétique
Athènes, Babylone, Constantinople, Damas-

cnsriE - SBivnj^insrEi - ide - plus
T, A -------------------------

eus, Edinburgh, Toochoir, Gibraltar, Hong- 
Kong, Inverness, Jerusalem, Kilmarnock, 
Leipsick, La Mecque,1 Ninive, Oporto, j 

Pékin, Québec, Rome, Smyrne, Turin, 
Utica, Vienne, Varsovie, Xebecville, York, 
Zurich, et autres centres de modes, qu’il est 
inutile de mentionner. Quant à moi je 

trouver tous mes articles de mo<le en

ZD H]

(jraniefent«Éje™nageinent|DE|faisselle,ferrera,[aipes,Poterie!Canada et à meilleur marché qu’aucune
part ailleurs. De là mon succès et les vains 
efforts de ces puffers à courte vue qui cher
chent A faire concurrence sous «le faux pré
textes, au modiste fameux Woodcock qui 

eux parce qu’il sait où et com
ment acheter, et vendre à des prix populai- Nous vendrons tout au prix contant d’ic" an déménagement. Ménagères ne manquez pas cette occasion. 

Nous vou« garantissons les moi leurs Bargains dans les SERVICES A DINER, A THES, A TOILETTE, LAMPES et 
POTERIE d’art qui aient jamais été offerts à Ottawa.

Ceci 11’est pas de la blague mais une véritable vente de déménagement. Tout ce que nous voulons c’est ce 
prix contant de nos marchandises. Nous préférerons cela à courir le risque de les casser en déménageant. Venez à 
bonne heure et profitez de quelques uns des bargains vu «pie quelques jours de plus.

res trois fois plus de chapeaux garnis et non
garnis que trois autres magasins d’Ottawa 

Met dames, j'attire votre attention toute
spéciale sur mon assortiment très complet 
de chapeaux de toutes formes et couleur». 
Mon motto est tou jours" grand débit, petite 
profits.” Vente au comptant et pas de 
secoml prix au

Fameux magasin démodés
318 Rue Wellington.

Services a The, $6. Prix régulier $10.’
Lampes 75c. Prix régulier $1,25.

Services a diner, $10. Prix régulier était $15.
Services a Toilette $2,00. Prix régulier $3,50.

BT TOUT LE RESTE Elff PROPORTION.

Articles - de - Fantaisie - et - Poterie - d’Art - a nos - Prix.
E
E
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■ cusmiG ENTREPOT DE, MEUBLES
;

MEUBLES 1 MEUBLES !

SÈÏEâUX ET A GMS MARCHE

—Si, je vous vois hélas! et j° P»-ndmtquelques jours,reprit- | ’liQTEL
vous entends !... Parlez Manual .. elle, dans lee premiers temps ou • 

je vous connais ais, j ai tait un
délicieux rêve........ .j’ai JJcru qu-‘ J
vous pourriez rn’ainn r 
me disais; “ Je suis jolie
le verra......... il < om prendra qu'il
a l'ait impre-t-iou sur moi........ il
rn’aifn r.i, lui aussi......... ” Hélas j
comine le révil est v<-nu vite t 
comme il a été pénible.. J'avais
beau vous aimer......... cela ne
vous touchait p s........ j’avais
beau ètr • jolie........ vous n ; le
voyiez point........  Elle dit d’une
voix plus altérée:

Etait-ce la peine de venir pour 
me voir souffrir aim-i?

Et elle se mil à pleurer ......
Et a travers tes larmes, lai-saut

soudain à Manuel qu’elle éteit 
morte.

Il eut peur; son cœur se seira 
dans use atroce angoisse.

Et peut-être que, de son côté,
Maria eut la même épouvante, 
car elle ava t mis ses lèvres près 
de la bouche en tr’ou verte de la 
jeune fille, attendant 
léger souille.

Non, elle n'était pas inerte.
Elle n - dormait mê.i e pas!
Maria se tourna vers Annuel.
— Vous pouvez app « cher, 

monsieur, mais en ce moment 
elle ne vous reconnaîtra pas.

Le baron vint j -squ’au bord 
du lit.

Là, il s’assit, contemplant Le
onide av c tristesse.

Le silence était très grand; la 
I pluie avait cessé au dehors de 
fouetter les vitres; le vent < tait 
tombé, le château r- stait pion-

Bloc DE l’Hotel Russell Sé d/n8 sommeil profond;
1 s d finestîqnes, reveilles par 

! l’arrivée de Manuel, s’étaient rv- 
; couché.-.

Maria disait doucement;
—Léonide, ma fille, reviens à

j toi, parles-nous, souns-nous.........
Vins de porte, Sherry d’Ivision, j Regarde entour de toi, mon t-n- 

Rhuin pur de Jamaïque, et Rye de ; piint> et reconnais ceux qui t’ai
ment .........Léonide, aie un pen
de courage.........ne sois plus aussi

| triste.........
Léonide n’entendait pas; plon- 

I gée dans une sorte de léthargie 
«Tntm T Tl i elle était comme morte à tout ce 

VJ jN fté\l lLiLl^e qui se faisait autour d’elle.
, — Tari z-lui, monsi -ur, dit

___________________________________ Maria .............  pari z lui,
,—> A ÎT I I p nt-êlnvolre v-lxa-riVera-t-rile long silence.

NOUVEAU ! ! ion cœur......... C’est moi!
____ Et, dans la c ainto de gêner
,i, (.rcmiÊre classe au. Manuel, pan equ’elle voyay «tue 

sa présence lui était pénible, de- 
56 RUE GEORGE 56 vinant qu’il était très ému par 

! le spectacle de cette enlant aux 
i ,if Liqueurs ' prises avec la souffrance, mais 

qu’il ne se laisserait pas aller à 
/^1 \T1?\7TT T T? sen émoti' n tant qu’elle s rait
Vj. il IJ V L IJ IjEj là, elle sortit sans bruit, lai suit

teul le baron et sa il lie .........

PETROLESi ou plutôt non, fuyez, puisque 
vous me faites tant souffrir!!

Le baron sentait des a'armes Ie
il M. Arthur Uushing

bien connu en oette ville 
la manière habile avec 
il dirigea l’ancienne maison 

Cushing ’ -ur la rue Nicho
las vient d’ouvrir sur la rue 
Sussex, un salon de première 
classe,où il tiendra .oujours des
WIKMIXS -B i’.iti VK- 
t’LASSE — Toujo irs en 
mains des CltititïS de 
première marqu.

CIHH1X6 & CO

lui venir aux yeux.
Comme elle m’aime! dit-il.
Il se leva, prit doucement dail

ies siennes les mains de Léonide 
■ t les détacha le son visage.

—Léonide vous ue rêvez pas, 
c’est, moi!

Elle le contempla nue seconde.
effarée, saisie......... pois, ses mails
tremblantes touchèrent les bras, 
les épaules, le visage de Manuel 

elle voulait s'assu
rer que ce n’était pis là un fantô
me de son imagination.

Et tout à coup, découvrant la ! 
vérité, elle poussa un cri étouffe percer le dépit et la i oque; t rie 
et retomba sur son oreiller, sans innée dan - le cœur do toutes les 

femmes:
Vous l’aimez donc bien celte

ZET
Huiles pour les Machines.

ZEdST
VENTE EN 6ROS PAR

LA

laquelle

un rare et

I
::

: Sllim, ROGERS Ameublements de SALON, de SALLE A MANGER, de 
CHAMBRE A COUCHER dans tous les GENRES 

— et tousses PRIX, chez----------

comme si
No. 54 H Ko* Mo«*•»»>*.

OIL SERVEZ-VOUS dePour
HARRIS & CAMPBELLLesO O., POND'Sfo ’, sans vie.

Mon Dieu, se dit le jeune hom
me, cil • est si faible .........si ce'U ilolaude?
émotion allait la luer! i Mai» elle c ntiumit sa pen.ée

Si faiblesse ue dura pat, ellv Vous la trouvez
recouvra presque aussitôt sa pré- b 11 f*..... ' 1 l’est-re qu’elle a ce

ux et i vxtrao timair.-' . Je la oon-

B Brûlures 
Douleurs 
Blessures 
Catarrhes 
Contusions 
Enrouements 
Maux d'Yeux 
Hémorrhoîdos 
Hémorrhagies 
Inflammations KS'îî” It’’""?,'* ™

EXTRACTi
do c bi -iiOTTAWA.

I Cètte ancienne bv minorable maison de meubles, d’Ottawa 
est connue par le bon marché de ses prix et par la bonne qua 

ilté des articles qu'elle vend.
AVIS I d’espr.t, ouvrit le y 

tendit les m «ins a Manuel, dans 
un g ste d’abandon où appirais-
sait la grâce de celte ch irmant-; au même couvent...... Nous som-
enf'ant. m- s du même à g ...... Apr- s tout

Il lui prit les main*. ces vhos.-s ne me regardent * a , > t
EU* ne disait tien; elle savon j’ai tort de vous dire cola 

rait en elle même ce bonh.-ur Elle soupira, 
inespé é qu’elle ternit là qui 
éta t sans doute aussi fragile 
qu'un rêve et qu’elle craignait 
de voir s’évanouir comme lui.

C'est vous Manuel dit-elle 
en lin à voix basse, mais après un

se n ce
ai s...
Nous étions ensembl-1 à Pari ,

&
li 0 four Coin de Redaction sur tout Achat Argent Comptantl.cs premiers médecins rccotnman- 

it ces boissons dans lesdent haute 
cas où des stimulants sont nécessai

(.1 noiuin'ctr)

HARRIS & CAMPBELLM. LE DR. MCLAREN, gPBeinoule Mouriès
S

il êiUcln II miêiiimlhe
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,, , ■ i Guérit le rhumatisme vt autres 'maladies
—( nu* nt vous retrouve-je 

ici, près de moi? Comment se 
fait-il (pie vous soyez venu?

que vous étiez souf- vy- _ v, ;.
fraiite vt l’on m’a dit que ser.ez "ÿvV.v’ 
hucreuse, si je venais vous voir. J A

C'est vrai. Qui vous a dit cela; ;
Votre mère .
Elle ue vous a pas tromp \
L onide resta une seconde fois 

silencieuse, puis:
—Qu’dllcz-vons penser de

Cola (les rues 0’ Olinor Cl Queen J (Près de la rue Sparks)L’emploi de la Semoul« 
Mounts est recommandé

femmes enceintes, aux 
rices, et aux enfants pendant toute 
la période de la dentition et de la

Aussi une épie gwvwv*

Solution I Antipyrine___ance.
L’Académie de Médecine a voté 

des remerciements à M. Monriès: 
et l’Institut ne France lui a décerné 
une médaille 

cours des
.e découverte qui exerce une si 

heureuse influence sur la diminu
tion des maladies et de la mortalité 
des e 

L’u

sesse et la lactation et chez l’enfant 
pendant la dentition et la crois
sance, est de nature à développer 
de vigoureuses constitutions.

Une instruction est jointe à 
Chaque flacon.

Fabr°" et gros : Maison I* Frere, 
Jacob. Paris.

F.n n ri ivre 'le 
7 rue R Ulua v) ement au 

yon pour
d’encourag 
prix Montiliireaa tie Positi d’Ottawa. TFtOUETTEcett

de
les ma; 
nfants.
ïae<(e

Arrivée et d#ii»r( le* inialley.Manuel song -ait.
La chambre où il se trouvait, 

moment, il la coni.ait, c’é-

co n r PIE
M if; i •/# i ne à, Ma uæ tl v Têt \ Névra ly i ef* 

nés, Asthme, Thnphyshnie, Goutte 
till it mutisme, Setatique et DOULEURS en général.

A ■ soin d'exiger l'AXTIl’YMXE de TROÜETTE
Vente on C-ro: i P-rls, S. MARIES, PharmH", 234, bould Voltaire

l)f-iio-Italre à Ottau-a : D' F X. VALADE.
Ed. MOîUN & G1*. A Ho.-itréal : LAVIOL!

de la Semoulê MourihFermeture Arrivée.MALLKS pendant la gros- 
on et chez l’enfanttait la sienne.........cell • qu’ il avait

habitée touj >urs quand i1 était 
au château, du temps de >a mère 

i L’appartement de Léonide était 
i celui où il avait passé sa jeunes
se, où il avait rêvé........

La plupart ch s meubles étaient 
changés; ils étaient plus luxueux 

j -ju’autretois; il en restait cepen- 
, dant quelques uns qu’il rcc n- 
i naissait au.s i, vt qui té mol-

POUUItE DE TOILETTE g,t ht"i;r :Lm„ie. était
même, ce lit dans lequel il voy- 

) ait souffrir maint -liant,
| de lui, une fille charmaute dont
il était aimé........

Etrange changement de sa vie 
Qui lui eut fait pressentir ces 

| changements bizarres, le jour où 
de Berry étaient venues les 

deux lemmes, cette jeune tille, 
alors une enlant et sa il ère?

Qui lui eut dit, l’influence 
, toutqu’elles devaient 
1 lui et sur son père? 
j II pensait à tout cela en regar
dant Léonide-

! La vue de la jolie malade amo- 
lissait son cœur; le JJsouvenir 
de ce qu’aveu été la mère,

BARON iD’HALBRET Steai^««ur/r %&,

SEEEHtri "iÉlËi-î
ne devait pas être'............. le mv ”SrS,TÎK^. 3.J. »»»»■»...........
suis trahie........  vous......... avez lu XVjr""'.1'-1,.„
aisément, dans mon cœur, ce qoe t£-t-Montr«ei,etc—" • 107
je p usais............Je n’ai pas eu la •• ■•••!••••
force de vous le cacher et cette ; risbarg. L-mcn-tor. !
faiblesse est aisun-ment une ' eh/ - Québec,“Tnt"is:_ '
faute........  Je vous en demande E$$87ye0iëwf"f* "f*
pardon, monsieur Manuel......
J’ai agi la comme une petite Now-Vork.m dî-;oie
tille un peu inconsidérée et qui ....... ............
ue sav.it trop c* qu’elle f visai'... vra’L'st'.rï.'eïo- 

—Léonide!.........
-N'allez jms penser de trop

mauvaises eh os s de mot ......... j etc ....... -•••_
—Que pourrais-je p. user si ce broke, Arnûrior ôto 

n’est que vous èt-s une adorable1
enfant, bi n séduisante et bien j nua.b n.™üoo..tr»«i 
dangereuse pour qui vous regar- gJ“3S^V-A~ 
de et qui vous écoute. i-iu >n, vshto

Elle hovh i lu tête,
—Vous me d t s là de ces flat

teries qu’on débiie aux femmes, j p J .iiligem,? , 
mais ce t voire pensée qu j j
V 'udraiseoiinaitre.........—Je vous j
ai cru mécha ât, et vous aviez ÿ ,,i •r!'Ê‘,r«i!ÿ.<:ù’’ i 
tout fa. pour me d<nn r cette ‘
croyance - vous ue l'êtes donc | B:„K"srBl,SÏ.:;;:: H 

vous êtes venu?

Arclivlila . ........ ...........^
Mori vale—'uuill. mer- 

c -vdl et Vendredi................

“sr.St’SK!,:
Vi i Halifax, jeudi • 

do sue supplôm. ■

Attendez ETTE A NELSONA fittrheo : Dr
KT DANS TOLTKS LKS I'iUNCIDALKS PHAHMAC1BS80

19. rue

||||pAIiADiES D'ESTOMAC
8^*5 DYSPEPSIES, SASTSALGIES

(MKHSOOeOOOOOSOOOOOOOOOOf%ul UNIMENT GÉMEAU
Art 3S ANS DE SUCCÈS

Une commission nommée par 
YAcudémie de Médecine de Parie, 
pour étudier les effets du Charbon 
de Belloc, a constaté que lee 
Maux d’estomac, Dyspepsies, Gas
tralgies, Digestions difficiles ou 
douloureuses, Crampes, Aigreurs, 
Renvois, etc., cessaient après quel
ques jours d’usage de ce médica
ment, soit en Poudre, soit en 
Pastilles. D’ordinaire, le bien-être 
se fait sentir dès les première» 
doses ; l’appétit revient et la cons
tipation si habituelle dans ce» 
maladies disparaît. Les propriété» 
antiseptiques du Charbon de Belloc 
en font un des moyens les plu» 
sûrs et les plus inoffensifs à 
opposer aux maladies infectieuses, 
telles que laDysenterieJa Diarrhée, 
la Cholérine, la l ièvre typhoïde. 
Le Charbon de Belloc est employé 

•;;; | soit pour prévenir, soit pour 
i guérir ces maladies. 

h w i Chaque flacon de Poudre et cha- 
| que boîte de Pastilles doivent 

porter la signature et le cachet du 
Belloc.

En vente dans toutes les phar* 
macies. — Prix : Poudre, 2 fr.; 

! Piciilips. 1 fr. 50.

24Ô

Ëri'ÏS B—« Æ «M poTpÆI il, ffWSf
nairre renommés ; «t|et«eure , entraînent n,
hGuurLoîi^raptde et sûre des Boiterie#, f'ou-»L ^ 

I liven, lenrtn, Molettes, temsigons, Lu«;*r- 
gemenls u,.-s jambes, Suros, Ei-arvlus. etc. Hevuloif T 

■// Jf A ei Hesotmir Infaillible et sans rival dans les An- B 
d**lL*r (Tin ». < «itarrhes. Bronchites, Inflammations T

les Pomnous, du Foie, «les Intestins. Eleuréeies, Hydrophiles, Itéten- Q 
f aa lions d’Urine. Fièvres typhoïdes, etc.
] -dS Pausemeut à la main, eu 3 et 1 minutée, sans couper le poil, 
i* 22 okpots : Paris, MESTIVIER & C»*, 275, rue Saint-Honoré 
U ^ MOWrij(AL : LAVXOLETTE & NELSON. - QUÉBEC : ED. MORIN & GU.

St-HYACINTHE, OTTAWA, ET PRINCIPALES PHARMACIES DU CANADA.
?-o O'O^ooooo oo ■> o-oooo ooooo*

s■g
C/3
=3a cause

iiôô
8 00 ? I?ALBAN1 I

Si 0

8tvl cto .......................
Ch. de lor «'an- At 

Alexandrie, Alhol, 
Iriizgan, t: a mau 3 80 8 00 1 20avoir sur

Avis aux (Consommateursjggîsvr nJTTxrjii. eto jni Lee PBODUIT8 de la...!

Parfumerie Oriza L. LEGRANDŒjIE • pas, puisque 
Pourquoi êtes-vous venu, après 
tout? Par pitié! il eut mieux 
valu me laisser mourir en paix.., 
Je puis vous parler franchement 
d’abord, pareeque tout ce que je 
vous cacherais, il vous serait fa
cile de le deviner ......... ensuite.
pareeque je me sens très faible, 
que ma vie s’eu va et que l’on 
pardonne beaucoup à ceux qui 
vont mourir.

—Que dites-vous, ma pauvre 
enfant?

—Je sais ce que je dis. Vous ne 
vous o lien serez donc pis de mes 
paroles et de leur hardiesse.. C’e t 

parce que vous avez eu compta 
sion, au récit que vous a lait ma 

vous êtes ici.. Eh bien, 
êtes-vous

! £
307, ruo St-Honorè, à PARIS 

Teisqae ORIZA-OIL* ESS.ORIZA ' ORIZA-LACTÉ*CRÈME-ORIZA 
ORIZA-VELOUTÉ * 0RIZA-T0N1CA * ORIZALINE*SAVON-ORIZA

DOIVENT LEUR SUCCÈS ET LA FAVEUR DU PUBLIC :
1° lux soins tout particuliers qui président à leur fabrication.
2° A leur qualité inaltérable et i la suavité de leer parfum.

MAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA 
pour vivre sur leur réputation 

avertissons les Consommateurs afin qu’ils ne ae 
laissent pas tromper.

Los VÉRITABLES PRODUITS SA VENDENT dans toutes les MISONS HONORACIES de PABf UiERIEet DROGUERIE 
Envoi franco do Faria du Ct.tilog\xe UlximtrO_______

une pitié tendre .........
JULES MARY l'amour"™81

(Suite) Il était assis près du lit, son

es- î= «wars, ftaxr —entretenue et ta mort horrible,, d jTünid œnrœurti-i. très bas, 

un crime... , , •, ,
E' le fiis de cet homme Elle fit un léger mouvement; 

qu lie avait '“L®.1 laehement ses |,aupières restée» largement 
vemnt la pour sa fille, I yt j donnaient à ses

ht s tl apprenait 1 man... I yeUx tout » l'heure une fixité
Mais qui lui raconterait cette,> iu8u table, se baie-

hisrorre terrible et honteuse de la, 1.^ e( ge ^}evèrent vivement. 

mQ„n" savait? Elle et Nertiai - | 11 répéta de la même voix don-

j tie v., illard ne se relèverait. ce’Lé jde V0U8 m avez demandé 
pas des,, tombe pour parler. - je#uUjwconru ....... Ne me re

Elie m. était sûre P-que bren ] ....... sans

quelle lie 1 armât pa., c 1 . le doute aua8i quelle avait comprl , 
tenait par soir amour, alun ! elle se souleva péniblement, 

Manuel ignorerait donc *<>«- ; “gardaot droit devant elle.........

10 Ede s’était , ü’aeée pour laisser : troisiè-

passer le baron. me fois tout tremolant de la

Jüsstir*—■“ "" “V-», .'"-il.
O. li! flit elle d’une voix buss-*.! Mûis el le crut er......t toile
Elle ouvrit et entra a prerui- aPPu>'a ses " ^

murmurant:
Lui! Je le verrai donc tou-

S 80l’Aï»
SS :::

4

lA-8 1 vitres dVHtlnties A fenrvgi’Ure no t «loi 
eut fetrv œlivs A U 'rosies 15 minutes avant la 

urv «les malles pr'«■(■■lentes.
Heures «lu Iturva'i, de 8 a. m. il 9 a. m, 
Mumlats sur 1" poste et la poste et.ia Ban.iue 

l’Kpurnuvs.-te » R. m. A4 p. m. , „
J. UOU1X, Maître de Poste 

«l’Ottawa, (u «le V«sste <!’ 
Avril lh80. '!

T^ivr? KhBiK cmaii
.104 KllE NVNHEX

en face de la rue i ora. nauiw» u uwuioe « 
de femmes, ne ' toyôa, teinta réparés et remis 
à neuf Tapis de pianos, de table, ri ivaux 
de damas, bordures de rideaux, etc, nettoyés 
or. teints à la perfection. Plumes d’autru
ches teintes selon l’espèce produite, net
toyées et frisées.

mère, que
je le répète, pourquoi 
venu# lia mère, sans doute, pour 
vous décid r... vous a révélé que 
je voue.........

Elle se cacha la tête dans les

-.ÈSsjfc.;
'dïï,Vras»

111, U'IHI.
Ob ne se ser* d’aucun procédé chimique. 

On se fie à l'habileté de notre main-d'œuvre. 
Satisfaction garantie On va « hercher et 
on délivre les ordres par toute la ville 
Les collets et les poignets 2 cents chacu ..
H,. GA-OITOIsr, Prop

504 rue SUSSKX devant la rue York.
P, S. Succursale, au No 160, rue Mail 
nil.

:
iw of Toronto.

mains.
Mais tout à coup:

J'aurai le courage de dire le mot 
ma mère vous a rév lé que je 
vous aime
vous aime depuis le jour où je 
vous ai vu pleurer auprès du lit 
funèbre où était couché votre
par v e père.........

Je vous aime; mais v us', vous 
ne m’aimez pas, vous avez près-
que de l’aversion pour mol......... BjJS Htlrl » l’Huilt dt Foi, ds
Vous êtes fiancé à Rolande de Morue dans le traitement de»
Vaudeuil. Par conséquen', il iffections du Larynx, de» Bronche», 
ne Peut plus y avoir non de £ V'ïî
commun entre nous maintenant Catarrhes. Cette association présent»
Aussi, je vous le demande :Pour de grands avantages, même en l'ab- 
q uoi êtes.vous v enu? Etait-ce »ence de maladie véritable, quand on
bien la peine? Je souffre de ne LuÈ'^r'^nn.'Ttèe =ü‘ud; , 

pouvoir être aimée de vous....... tempérament délicat. — Ces deux
Tout à l’heur , nuand vous par- médicaments se trouvent réunis dan» Mreekn«.M»awn.
tirez, ne s'rais-jeîpas plus mal- les Capsules dkBkrthêcréosotéks, —imported —
heureuse cent fois pareeque j« PercherOH HOiSeS.
vous aurai reva? Vous aur.z une huile de foie de morue particu- an toc —leer-r from 1b. ri”.*!'VU
augmenté ma douleur an lien de fièrement recommandnble, puis- iUSS'ïïï A-Sm “ma i
me consoler ........ma mère a en qu;ellee«préparèe|Mrdesprocédé. island home |
tort de vous prier d’avoir pitié...
V US avez tort de 1 écouter. vente EN Gros : Maison Fkkrk, l», rue 5u&œilhw wlth'the tocatimi mey C»11»1 c*tr°f5c*

Il ne répondait pas, très ému \ï
girdant ses mains qu elle ne son- I ****** * **■«■». »**** ***• i
gepit pits à lui retirer,

LB» IrUdksmccU cl-'tewa» te irue-itt J Pariii^
LT-,

Island Home
Stock Farm,

Croere Ile, Wayne Co., Mich.
SAVAGE Si FÀRNÜM, Paonueron».

c’est vrai HIe

IErem,
PSEStfcTBSA»

U.CIARU

PUTE FOR FRICS

toAREHOUSE A OeWTES
Toronto.ère

Il ét it resté seul sur le seuil ' .
,10'oiid "drlàI "‘^saillit au en de douleur 

lit’ de cet amour.
Elle se laissa retomber, gardant 

afin

un peu ému 
cer, pa eequv, au 
chimbre, il entrevoyait un
blanc, où reposait une tillett.-,!, „
les mains pendantes aussi j d'-Jhap’^r'è la vision pénible.

?hueir.^ÆtTl;b.a’-, ces,
ysux noirs fi-vr ux.- cela lui b' “ m "
pa,ut ainsi - 1, regardaient avec , P»mt .. reconnai88ez.T0„8 
une tri tess ; pleine de reproches., ?

Maria ns. a un moment pen- pa|j1|e 8e pencha pour écoater.

•‘ssïi.ü VZJt
due sur ce visage ou tout mdï u , , , a -p .
quait ^ souljranae, firent crojre; 14 f( p01

(intéressante découverte Bmui

PARFUMS ESS.ORIZA SOLIDIFIÉS
PRÉSENTES SOCS ECRIE CE CRATONS (18 ODEUTS DÉLICIEUSES)

Il suffit de frotter légèrement les objets pour les parfumer
(la Peau, le Linge, Papier à Lettres, eto.)

Z«. LEGRAND, Fournisseur de la Cour dl BfcSSis
207, RUE SAINT-HONORÉ, PARIS 

Sa rendent dent toutes les principelet Perfumeries, Phet Drogueries du Monde.

Vous ne rêviez

ENVOI FRANCO DR PARIS Ml CATALOOBE

I

Sont aussi agi 
pianos- Chi( 

t)t ^Haine 

orgues h 

Estey

Grand aspe 

de seconde 
Lr " variant de $!

Conditions d 
$10,00 par mois

Ml
fabricant:

PIANOS N

r
liens n

s ........;

FABRIQUE s

Salle de v
81 RU

SAMTALdeWIIDY
Pharmacien A Pari»

rlüES-i!
il rend cintres le* urlm 
plus troubles.

DUBOIS
Il renverse li*

Le rf porter 
longue entre1 
condamné a u 

La partie d< 
aux condamn 
un couloir lot 
peu près. D i < 
cellules dout 1 
pée par Duboi 
le prisonnier 
dans le cou oii 
corps de garde 
dieu s l’ont co 
Dubois porte n 
de la prison, q 
que de drap 
blouse en cote 
talon d’étoffe j 

Leutrevu a 
demie, et tout 
pas changé un 
sition, si ce n’i 
cig re. Un g 
coudre droite 
la main droite 
eu pée a amon- 
pain. Dubois i 
pour le moins 
nage que 

Il s’fst décli 
tiiére dont sot 
mais il trouve 
jours dit la v 
surtout aux r
que son 
commuer sa f 
l’air de l’émt 
dit que sa mè 
num el qu’il s 

frère aiié 
dant que sa u 
oher. Lui-mi 
de ses oncle q 
ffimmes.

Dubois a aj 
temps à l’écol 
mais appris g 
jours été suj 
tête ; quelqui 

C’est à Sla 
père était ch. 
que je suis al 
père m’a sou1 
en savoir a; 
dans quelqi 
voulais dppn 
de forgeron, 
travai 1er le 
nVst un de 
peintre ne vt 
en apprentis 
maç n qui n 
vrage, mais j 

J ai eu des 
tre en tout, 

Mon père 
de noces, j 
avoir vu ma 

En quittai 
suis immédi 
matelot sur 
tait se» ma 
naux.

Après cela 
de goël-Hi -s 
dans des bri 
eu mm* ma « 
bot qui voyr 
land, la riv.- 
qui se rend 
tait les mail 
le nom de A 
sus engage i 
Galmot, un 
Eu arrivant 
demeuré tri 
me suis en 
l’ortneuf où

FAITS

MALADIES OES ENFANTS

SîROPdeDAIFORT iodé
<eGRIMAULT&C'*,Pi'ânnieimàrir!i

Dtp.its vingt snntai 0» midlesmtnt donn» /*« 
résultât» les plut rpmtrquabitt d*ei lu 
maiâdltt del tntonti pour remplacer l’huile 
di foi» di morue si la s 'op ant. scorbutique

Il est «ouTdr*io eo'ilre l’engo gemebt et 
l’inflaaiioalioo de» glandes do rou. le» gonrmi- 
•t le» diverse* 4ro|-t.-n-de la , tu dr -a in» 
ei du Ti-age. llâiciteVâiipét». tou i'" !•'- ’<»sn 
comb,tl U pilfiir el la mu i leste uc> chair- f 
rend «tu eofinu Ivor viguem ei gaieu iuiu 
relie». C’est on admirable mMieamei.i contrt 
les cruûles de lait et -.n "t' -'l ‘
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